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pris ses c e , , „ ç^^T^ature mourant victime ne
/ort et s’est emparè de tous les P» ^charllé- Toule„ les perjûnne8
quels d aigent qtll s y trouvaupt et jr .■emnre«aient autourdo 'tuant une somme totale dWlî.- J, ^ leg intestin, traînaient à terre 
loo. Ficklen no seat aperçu de n elle,,es intestin, traînaient a terre,

en : mais, arrivé à At.gtiVta il n'a t “ fu‘ un= “è“,e inexprimable. La 
e, retrouvé les clefs du coffre-fort, canon, ade continua,, s to, q,

décider à 801 Qe parut s’eu préoccu >9., f t.chf • 
et c’est alors se surprenante, les obos p’cnv,. eut 
a été décou-'loul autour de la fou'e qui r o t it

■rt. MaiscequeEonnepéutse, to.ZW^pt
■Vétrer dans wagoif sans % *
Ra surprife causée à AngusWi’t*0-86' * e 8at,afâi’e ae 8011 

ce singulier vol a été mise bientôi 
a son comble par une dépêche d’At
lanta ann nçant qn'un a lire vol. 
quoique moins impôt tant avait été 
commis dans des circoniances iden
tiques dans le Vain se rendant dans 
Cette dernière ville. Les deux vols 
but été commis sans aucun doute 
bar le même individu qvi a d>- 
monter tranquillement dans l’un 
des trains, à une station intermé 
dinaire.et après avoir fait son pre
mier coup, descendu a la station 
suivante pour
dans l’ai.tie train allant en sens in

i' C’est la première fois, croiL-on, 
u’un fait de ce genre se produit 
ur une ligne de chemin de 1er aux 

_ tais 
d’en
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(X) Songei bien que c’est 
de faire le menage de to 
c’eat aussi* le temps de

Blanchissage, Teintage, Pose de Tapisseries 
e» Peintures de tou les Descriptions. 

Tapisseries Anglaises, Américaines et Cana-

Venez et comparez les prix. Estimée fournie

maintenant le tempe 
tre maison et que 
laisser vos ordres

L’une dee pins aneleunee maisons oom ti 
•laies tie la valide de l’OItawa et îles inleu 
quailflOes eoue le rapport <lee bas prix de 
localité dee art icle, offerte en venéefAi A. McMillan(X)

î]30

McDougall & Cuzned’excellente Manufacture.
Prix et conditions plus avantageux 
qui aient jamais été offerts à Ottawa.

I
[98 Rue Rideau.

BIJOUTIERS ES GROS ET ES DETAIL
■ueelgne de la gmeee TarrlAre

!
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J. E. BELANGER RUE SUSSEX ETmuF.CHÂUaiER
159 Rue Bank. YM-11-X7-XM

Bemede de Finns BRYSON, GRAHAM & CIE67 RUE SPARKSPOUR les HE- fT MORROiDES
eMarque de Comineree

Onguenl nuis Seuls l gents pour le» 
Pianos Chickering, Stein way 
Haines et Nordheimer et poui 
les Orgues Harmoniums de E» 
tey et Kimball.

Vendeurs deelement on a dû se 
oncer leceffie^ 
lement que le vol

Pour .es hémorroïdes internes on externes 
La guérison ne manque jamais 
dulre après quelques applications

SUPPOBITOIKK PINUS-Pour
Hémorroïdes av c écoulemenl interne de 
sang. Remède et préventif sûrs

Un des principaux ingrédients de ce re
mède est la gomme pure du Pin blanc d

de se pro-
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—ILuA---I) (X)

30 12 (i M
12 LES FUNERAILLES AUX 

ANTILLES
Dans le voyage que nous avons 

fail en *vril et mai derniers aux 
Ar ,ille» nous n’avons pas été peu* 
surpris de voir comment on faisait 
là les funérailles, écrit un voya-
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.. 10 00 En vente chez les Pharmaciens PJTJIR.MJICIEJ4
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La course aux bargains se continue.
Et ces jours de ventes font de terribles trouees dans chaque departement.

10 ger
C’est toujours l’après-midi, vers 

les 4 heures qu’on procède aux
en^rrenien e.

Les se< ices sur le corps y sont 
Ce n’est pas

io
10

•J I LA CONCURRENCE TERRASSEE !X)

Ottawa, Ontariort monte- ensuiteposée 15 minutes avant
Bargains d’Or en Couvertes, Bargains d’Or en Comfortables,ue inconnus.presq

qu’on néglige de prier pour les 
mo'ts, far bieu que l’honoraire des 

basses soit de 81, les prêtres On donne un present Bargains d’Or en Couvrcpieds.
1150 paires de Couvertes pour faire votre choix valant de $2.00 a $6.75.

Bargains d’Or en Ulsters,

\ M.
e de Poste. i

messes
suffisent à peine à acquitter toutes 
ceDes qu’on «demande, c’est en con
formité d’mie coutume fort anci
enne et qui a dû son origine à la 
pénurie des prêtres dans le debut 
et au manque absolu de chantres 
dans b<en des endioits.

Un voit donc arriver les corps 
ve-s les 4 heures, généralement 
po nés à bras et su vis d’une foule 
nombreuse, tous en habits de fête, 
ü-iux femmes, derrière le coi ps, 
portent chacune une chaise pour 
servir à le déposer à la porte de l’é
glise, et un homme le couvercle de 
la bière, car on tient le mort décou
vert jusqu’après la prière de l’eglise.

Eu général les morts ne sont pas 
beaux à voir, et mettez y des nèg < s 
et des négresse i vous vous élo gîte
rez e icore davantage des A potions 
et des Vénus. Mais laids ou po-ut 
beaux on veit les voir tels qu’ils 
sont. Ajoutez que adécomposit-on 
plus au moins avancée force parfo s 
à ne pas les approcher d* trop près 
par égard pour l’adorat.

La levée du corps se fût comme à 
l’ordinaire, puis, entrés dans l’égli» 
se on chante le libér .

Comme le prêtre ve va pas au 
cimetière, on apporte dans un plat 
un peu de terre à la fin des prières, 
et le prêtre en prend une pelletée 
qu’il jette dans ta bière même. Puis, 
sussitôl Voraison te minée, on pro
cède à la fermeture du cerceuil,qui 
se clot d’ordinaire avec des vis mais 
souvent aussi avec des clous, dont 
i’enfonceme il à coup de marteau 
résonne dans les voûtes de l’église 
d’une manière fort peu agréable.

C’est pendant qu’on procède ain
si à la ferme.ure de la bière qu’é
clatent ’es pieu "s et lamentations 
de commande des assisitants.

Berna quez bien que ce ne sont 
pas des sanglots étoutfés, comme on 
entend parfois dr is nos églises; 
mais ce sont de véritables cris, de 
bruyantes lamer tâtions.

Nous disions décommandé, car il 
est arrivé plus d’i le fois que les 
assistants n’étant p.*sexactement au 
lait de la ‘^raillerie” réglement^re, 
aieut commencé leurs pie ire trop 
tôt, avant que te prêtre eût chanté 
l’oraison. “ Arrêtez mes frères, s’est 
alors écrié le prêtre ; C3 n’est pas 
encore le temps.” Le silence se fait; 
puis l’oraison terminée : “Eh 1 bien, 
braillez à présent, si vousle voulez.” 
El aussitôt le temple de retentir de 
leurs cris.

Les prières terminées, ia bière 
close, et i ous ajouterions les lamen
tations finies, le prêtre se retire à la 
sacristie, le corps est enlevé pour 
être déposé dans un superbe corbil
lard qui attend à la porte, et l’on se 
dirige vers le cimetière qui est à 
distance en dehors de la ville.

La foule, hommes, femmes, en
fants, suit eu causant, en ricanant, 
quitte sans doute pour avoir poussé 
des lamentations dans l’église.

AVEC C^pUE

Voiture onfants
Bargains d’Or en Manteaux,Uep^fc les ùètectives chargés 

éfnercher l’auteur sont tout
H* Bargains d’Or en Gilets-Jersey.

Nos Jerseys sont des modèles de style correct. Ils partent rapidement. Les prix commencent à $-’.7S|et finissent à $20MUN EPISODE DU SIÈGE DE 
PARIS

ACHETEE CETTE SEMAINE

L’assortiment est considerable
Uti TOUT VA”C’était dans les premiers jours de 

janvier 1871, la disette de vivres 
était exliême, 5 onces de pain par 
jour, et quel pain ? la farine seule 
y manquait, c était une composition 
des p.oduils les plus disparates qu . 
broyée,pétrie et mise au four, avait 
beaucoup d’analogie avec les toar- 
tvaux de colza ou de cbennevis que 

■w--T’on donne en nourri ure aux bêt-s 
à corves

té, celle de cheval était à peu près 
la seule fournie par rations de \ de 
1 vre par jour pour chaque adul e 
( ncore fallait-il être pourvu d’une 
cirtede subs stance, donnée dans 
1 haque quartier, ce qu’il fallait de 
formalités pour obtenir une cane 
est incroyable, aitestatat:on de rési 
deuce par le propriétaire, visa de la 
Mai rie,etc. etc., enfin tous les 
nuis que peut engendrer la routine 
administrative, dont la défiance est 
^veillée par la crainte d’être trompée 
V 11 fallait, pour obtenir des vivres, 
filer faire uue station assez prolon
gée à la porte des magasins, ou des 
boucheries municipales et attendre 
son tour pour être servi.

Près des abattoirs de Grenelle,un 
dépôt de vivres était établi ; dès 5 
heures du matin, les mè ss de fa 
mi deétaient installées sur le trotto r, 
attendant l’ouverture de l’établisse
ment, i ûu d’obtenir, moyennant û- 

pitaice allouée 
éfeose.

t *J —A LA-

NATIONAL M’F’G. CO. 
160 UUE SPAKtiS.

-

•Te, soussigné, ai le plaisir d'annoncer au 
publie de cette ville tjue l'organisation de 
mou établissement de Pompes Funèbres est 

que je suis maintenant prêt a exé- 
is Iss ordres qu’on voudra bien me 
Mon établissement est des mieux 

e qu'il faut 
funéraires ne toutes classes 

— jntr’autres corbillards une voiture de 
grande beauté et faite à mon ordre dans une 
nés plus grandes manufactures du pays. 
L’assortiment îles cercueils est des plus va
riés, et il y en a pour toutes les bourses. Le 

ublic est prié de venir à mon établissement 
il trouvera un service irréprochable, des 

prix accomodants et des conditions géné

Bargains d’Or eu Tweeds,
Bargains d'Or eu Sealette,
Bargains d’Or en Tapis

VOYEZ : 10 à 12 jiicees d’Etoflc tout laine à 20 cts. la verge.

Bargains d’Or en Etoffes à Holies, 
Bargains d’Or en Flanelle, 

Bargains d'Oi en Epiceries,Persiennes,achevée et 
cuter tou 
confier. !

j

Bargains d’Or en Chaussures.Toiles et Poleséquipés 
pour les 
J’ai e

et on y trouvera tout ce 
servicespendant l’hiver, 

nde de bœuf était a Rideauxune rare
Ere N,
pusunn» Les meilleurs mt 1 hés dans la ville

Bryson, Graham ib Oie.National Mfg. Go,pu
où

160 RUE SPARKS 160L. GRATTON, 
Vis-à vis la Basilique.

tier nommé Benton, dont la r pu
tt lion n’était pas excellente, mais il 
avait la plus jolie fille du p 
Betty avait seiz-a ans et, sa 
étaut morte, e’-ist elle qui tenait le 
ménage du vieux Benton. Au 
nombre dr-s clienls du cabaret se 
tiouvait un jeune négociant en bois 
M. Shot., que les beaux yeux de 
B Uy avaient séduit et qui voulait 
l’épou er ; la jeune fille ne deman 
dail pas mieux, mais le vieux B n- 
ton en avait décidé autrement 
obligea sa file à donner sa main à 
un riche prooriétaire des environs, 
M. Au Ids, qui avait bien cinquante 
an-, mais qui avait de bonnes terres 
au soleil dont Benton avait envie. 
Cette union, du reste, ne fut pas 
longue ; six mois après, Aulds mou
rait, laissant tout*- sa fortune à sa 
femme. C’est ce que voulait Benton; 
il s’empressa de vendre les terre* 
ut mit l’a gent dans sa poche.

Peu sat sfaiiede c- procédé, la 
jeune veuve ne de nanda pas e con
sentement de son père pour se re
marier, un au après, avec un scieui 
d- long nommé Gro*er. Au bout 
d’un mois Betty était veuve de 
nouveau, son mari ayant été fué 
dans un accident Sur ces entre 
laites, Shott était rev nu dans le 
pays, aussi amoureux que jamais; il 
lit de nouveau la cour à a jeune 
veuve et l’épousa le jour même où 
elle atteignit ses dix-huit ans. Les 
époux vécurent he un ux pen ant un 
an et eurent un enfant; c lui-ii était 
A p^iiie âgé de quelque 
quant Shott fut écrasé dans la forêt 
par un arbre qui tomba sur lui.

Betly pleura sou troisième mari 
pendant deux ans ; puis elle se dit 
qu’a vingt et un ans elle ne pouvait 
pas rester vauve et, aptès avoir sé
ché s-s larmes, elle convola pour la 
quai ème fois .ivre un jeune avocat, 
ie sieur .James. Celui ci était un 
ivrogne qui battait sa femme et mal
traitait sun enfant ; au boni du qua
tre mois de ménage Mme James ob

• une intuition 
lodiquee, lui don 
u’il avait hérité 
le l’âme du mu- f. 
Si le pile ou face 
u de le livrer, 
ïrte d’automate 

l’avait

<jué le remède qu’il emp'oyait, en 
mars 1883. devant la société de mé
decine pratique.

A cette époque, il a inoculé dix- 
huit malades atteints de la phthisie. 
Six ans plus tard, en mars 1889, il a 
présenté de nouveau seize de ces 
malades ; ils étaient tous guéris. 
On a analysé leurs crachats et ou a 
constaté que les bacilles avaient 
complètement disparu et qu’il ne 
restait plus de trace de la maladie.

Le professeur Koch ne prêtent 
pas tuer directement les bacilles, 
mais les tissus infectés de bacilles, 
et il prédend amener l’expulsion ne 
ces tissus et des bacilles qu’ils con
tiennent.

Le docteur Roussel a assisté au 
congrès médical de Berlin, au mois 
d’août dernier; il a traité pluseieurs 
poitrinaires de l’hôpital de la Cha
nté, en leur faisant des injections 

•UF-cutanèes de mêla.toiles et 
d’alcaloïdes. De plus prédend-ou, 
il a fourni au toiteur Koch des dé
tails complets sur sa méthode et 
sur ses remèd

médecin, mais celui-ci qui voyait 
l’enfant presque tous les jours, ne dé 
couvrant aucun symptôme d’ein- 
poisonnemer.t déclara qu’if n’y 
avait pas d’inconvénient à le laisser 
fumer. Winfiel 1 es devenu ainsi

meilleures. L’éminent Anglas, 
avec ton conservatismr tout britan
nique, serr ble considérer comme 
un mal cette activité sans repos et 
ce manque de coul mènent de 
notre nation Prfu d’Américains 
intelligents admettent que cet esprit 
remuant et plein de vivacité soit un 
mal. Ce manque de contentement 
qu’à déplo/é le conférencier anglais 
a été la principale cause de nos pro- 
g es industriels et politiques.

CVst le mécontentement causé 
par les conhuons agicole» des éta- 
nlisements de l’Est quia porté les 
pionniers à pouss r vers l’Ouest 
jusqu’à ce que la République se 
•oit étendue aux côtes de l’océan 
Baciû jue. C’ si ce méconteinent 
qui a stimulé et fait travailler la 
pensée des inventeurs américains; 
qui a remplacé e navire à voiles 
par le steamer; qui a produit le té- 
graohe Morse; qui a substitué la 
raoisonneuse à ta faulx et à la fau • 
eiille; qui a conduit l’évolution de 
l’aiguille trop lente à la rauide ma
chines à coudre d’aujourd’hui; qui 
a créé les merveilleuses machine# 
perfectionnées qui ren 
anciennes presses à main 
modes.

Un maire, revêtu de ses insignes 
vi^nt d’avoir sa voiture prise en 
flanc et bousculée par un camion.

Il raconte l’accident d;van' Gui* 
bollard ; alors, celui-ci .

—Je vois ce que c’est : vous avez 
été pris en écharpe.

Carnet de xpyage de M. Gui bol
lard :

“ Je ne sais pas pourquoi l’on par
le toujours des harmonies de la na 
ture et de l’admirable pondérât’on 
des forces qu’elle met en lonctiou.

” Ainsi, m’explique'ra-i-on pour
quoi c’est justement dans les pays 
chauds que la température est plus 
élevée, comme s’ils en avaient bqv 
soin T”

tenait son divorce et, quelque temos 
aorès, elle épousait un veuf nommé 
Rtione qui ne ta-da pas à mourir de 
de la petite vérole, laissant à sa 
femme u le somme de 110,000. C’est 
alors que Betty s’est décidée à chan- 
g r de pays ; elle s’est rendue d^wu-Uprgueil de sa famille et bientôt rie 
l'Ohio, où elle a des pareufcvfet il toiHç la ville. Il n’y avait que les 
paraît que cette veuve à répétition, étrangers qui ne connussent pas le 
aujouid’hui âgée de vingt cinq ans, béhg fumeur et qui s’étonnassent de 
n’est pas encore latiguée de ces ex- rencontrer dans les rues un enfant 
périences matrimoniales, car on an t-nant avec délices une p'pe ou un 
nonce qu’elle vient d’épouser in cigare dans sa petite bouche, 
sieur Green,fermier dans le K ntuc Ceci n’est pas une histoire inven- 
ky. 11 faut espérer pour elle qu’a- lée à plaisir ; tout le monde à Trou
vée ce sixième mari elle aura plus ton ronnai s lit le bjbè fumeur, et 
de chance q r’avec les précédents. Winfield a grandi en fumant sans 

que cela poriât la moindre atteinte 
à sa santé, il était même lVnfant 
le plus fiais et le plus rose de son 
quartier. Il iumail indifféremment 
le cigare ou la pipe de terre ou de 
oruyère ; mais il préférait, en géné 
rai, hs cigares les plus forts et les 
pipes déjà culottées par son père. Il 
n’aimait pas les pipes neuves, et ja 
mais, affirme t on, il ne faisait usa
ge de cigarettes.

En dépit de la terreur qu’inspire 
la terrible maladie dont le pauvre 
enfant est mort, une foule considé
rable assistait aux funérailles du 
bébé fumeur.

p y*-

arpégés, 
in d’un proies - 
irvation.qui pou-

II

imettait rien! La 
>ureuse de s >n 
int d’autres ar- 
i actuel d'un de 
is; le jeune po- 
[onriès.qui s’obs- 
t mourir de faim 
•g, lui faisaient 
e du vieux cro
ît se contentait 

i-amateur, suffi- 
d pour trouver 
ns ses jours de 
scents où vibrait 
son âme. 
te Lise. M. La- 
,ême, bien qu’il 
ajours aux soi- 
)iselle,” mirent 
usiûeu d'app or
ra ri us. Evitant 
ce qui est par- 

insupportable, 
i de loi i en loin,
X qn on l’en pri- 
'amilial du re- 
re. Tante Lise 
invent 'J i Can- y. 
toiai, qu il jo sait, 
roc une virtuosi- 
perç lit le déses- 
ooint de croyau-

nances, la maigre 
par le conseil de d 
ces pauvre-- femmes se connaissent 
de vue, tous les deux jours, depuis 
plus de deux mois, elles se rencon
traient à la porte des magasi is de 
déchets municipaux, comme l'on 
nommait p ir une douloureuse iro
nie les dépôts de vivres.

L’une de c*s malheureuses, dont 
la santé était chancela te, n’avait 
pas pe**u ce jour-là ; une de ses voi
sines en ayant fait l’observuiion, 
uue petite ttllo de 7 à 8 ans répon
dit : Maman est bien malade, je suis 
venue à sa place. Catte pauvre en
fant était à peine vêtue et grelottait 
sous les morsures d’un froid de 15 
degrés centigrades.

Mme M..., robuste femme d’ou 
vrier, dont le mari servait dans le 
bataillon du génie mobilisé, prit la 
carte de subsistance de lVnfant 11 la 
renvoya ch z elle lui disant de pré 
venir sa mère qu’elle se chargeait 
de lui porter ses v-vres aussitôt 
qu’elle-même serait servie.

Quelques minutes plus tard la dis 
tribution 1 commençait, la dame 

une des premières fut servie, 
elle porta ses provisions chez elle 
et revient prendre son rang pour at
tendre le tour de la mala de.
Depuisg plus d* 24 heures le ci- 

non prussien s’était an été dans sou 
œuvre de destruction cela laissait un 
peu de répit à la population, de ce

Toutes

LE BÉBÉ FUMEUR
L-. ville de Trenton est dans le 

dt-uil par suite de ja mort, à l’âge 
de cinq ans, du betié fumeur, Win- 
field-Siott Hancock Doran, l’enfant 
phénomène qui faisait depuis plus 
de quatr- ans l’orgueil de la capi
tale du Nrw Jersey.

Le petit Winfield n’était pas né la 
pipe à la bouche ; mais il s’en était 
fallu de bien peu. En réalité Ten- 
fuit fumait littéralement comme 
un sapeur, depuis 1 âge de huit 
mois, sans que ce a lui fit aucun 
mal ; et il fumerait encore, s’il n’a
vait été emporté en quelques jours 
par la diphtérie. Sou père était un 
fumeur passionné et il avait trans
mis à son fils son goût excessif 
pour le tabac. Lorsqu'il voyait son 
p re la pipe à la bouche, il se 
tait à pleurer et a crier jusqu’à ce 
qu’on la lui donnât, et il n’était sa
tisfait que lorsqu’il i’avait et en 
tirait de grandes bouffées. Jamais il 
ne faisait la grimace, et il n’était 
content et tranquille que lorsqu’il 
avait une pipe ou un e gare allumé 
auï lèvres.

La passion du tabac s'est dévelop
pée chez Fenfant avec une rapidité 
incroyable. Sa mère s’en est d'a
bord inquiétée et à consulté son

et lui à expliqué 
avau traités.e;,ïtous les cas q 

Le doc'eur Roussel soutient que 
son tra lement ne la tuberculose 
réussi toujours, à moins que le re
mède ne soit mal appliqué.

.placen'f les 
u si imlom

T
LE CARACTÈRE AMERICAINLA GUERISON DE LA PHTHISIE

La presse médicale française ré
clame pour un mé iecin français, le 
docteur Roussel, l’honneur d’ voir 
découvert le premier ia méiho .e 
employée par le professeur Koch 
pour la guérison de la tuberculo e. 
Il semble que cette réclamation, 
dans ce cas, soit bien fondée.

D’aptès les journaux de médecine 
Je docteur Roussel a commencé en 
1883 à employer le: injections fons- 
cutauées d’e icalyp.el mêlé à l’huile 
d’olive stérilisée. Ce traitement ré
ussit si on l’emploi sans disconti
nuer, il tue les bacilles de la tuber- 

* culose. U docteur Roussel a expli-

I Nous détachons du Jlotyohs Daily 
Democrat la boutade suivante au 
sujet de l’activité inquiète, sans re 
pos qui est le fond du caractère du 
peuple américain :

“ Le professeur James Bryce, dit 
il, écrivain anglais distingué et 
l’auteur de La République Améri
caine,a dit beaucoup dans sa récente 
conférence à Brooklyn, au sujet de 
l’tsprit de mécontentement particu
lier au peuple des Etats-Unis. Nous 
sommes, prétend le professeur Bry
ce, un peuple remuant et jamais 
satisfait, cherchant toujours des 
conditions d’existence nouvelles et

se.nai:i<rs

M

IA FEMME AUX SIX MARIS 
Il y a un° dizaine d’années vivait 

à Emersons’s Mills (Pennsylvanie), 
eu pleine forêt de plus, un cabàre-

4tinugr) t

ii

i
\
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CARTES PROFESSIONNELLES PALM nNous invitons cordialement 
le public a venir examiner 

notre Assortiment de

PARLEMENTDepeehesduSoir !

1
GEO. McLAÜKIN, L.L.B

AVOCAT, Etc.
Bureau : 19 rue Elgin, Otta wi

ASSEMBLEE LEGISLATIVE

(Strtice S eeial) IIPoeles etSÉANCE DV 18 
Encore une autre cou 
Le projet (le loi a l'efl 

relative au traitement

REVE VU AMÉRICAIN 
Washington, 19 nov.—Les revenus de 

l'année administrative sont de plus 4UO mil
lions soit 17 millions de plus que 1’ 
précédente.

rte stance, 
et d’amender la loi 

-les sous-chefs des 
• k parlements publics est lu pour la première

observe qu’il n’a pas 
n salaire plus élevé à 
général, si le gouver- 
le

Fournaises
VALIN * CODEM. BLANCHE!' - 

d'objections à voter un 
l'assistant 
rement veu 
très, qui a été
le salaire de trois mine plasties n e» 
convenable pour un homme compétont.

M. I-KMIElJX propose le deuxième lec
ture du projet de loi fixant le taux d'intérêt 
payable aux institutions et corporations fi- 
naucières établies et incorporées en ver
tu des statuts et lois de la province de Qué-

que ce projet d> 
el L’acte de la

ion réserve le sujet traité dans ce 
de loi à la juridiction du parlement

cette section de 
applique p is a i intérêt 
utions incorporées en

Avocats, Solliciteurs, Etc.
BLOC EGAN, RUE SPARK: 

vis-à-vis l’Hôtel Bussell.CharbonBOUVIER L’KMVORTF
Le lwulangiste -I«Aur a 

avec furie le ministre des 
et l'accuser de profiter de 

son poLte pour spéculer et s’enrichir, mais 
1» Chambre l’a fait taire et a acclamé Ron

élevé de six à huit
Pakis, 19 nov 

voulu attaquer 
finances Bouvier

nombre des minis I
—in' A—rois mille piastres n est que

J. S. JUDE ROUTHIER, R. A. Sa

ARCHITECTE ET INCEHIEUR CIVIL 

22* Rue Met^^^ttawa.

J. W.
Avoa^Brt

31 SCOTTISH
O’GARA MacTAWISH W-WYÛ

AVOCATS SOLLICITEuiw. NOTAIKE»

Bloc Hay, me Spark Ottawa, Or
PKS8 DE Ia'HOTJ

Martin O'Gara, O- C. D Bl

Bois.
COTE

Nkw York, 19 nov. Plusieurs navires 
arrivés avec des cas de picote sont en qua-

Le Stock le nlus complet 
qu’il^y ait dans Ottawa.

Prix Modérés. SsalettesM. ROBIDOUX dit

fédératio 
projet 
fédéral

M. LEMIEUX croit 
l’acte ne s'applique pas 
aux iustit

coustitutionn
KRsiiul’Ko, 19 nov. I.a picote 

tgt le nord de la Russie et 10 pour ;ent 
malades meurent.

Saint Pét

des Si vous 
(le Sealetce pour Man
teaux ne commettez 
pas l’erreur de l’ache
ter ailleurs avant Me 
voir ce que nous vous 
offrons. Nous vendons 
unSealcttc de $17,00 
pour $7 50 et les -li
tres dans les mct.yes 

.proportions ; ça ^Buit 
la peine de les voir et 
épargner une vingtai
ne de piastres sur .un 
Manteau. ;

inn E.G.Laverdure&Cîe.
RUE WILLIAM;

t payable 
vertu des 

Québec. Il 
curer sa propo- 
d la question de

LE TYPHUS A TORONTO
Toronto, 19 Nov. Ut fièvre typhoïde 

est au collège Knox, depuis quelques jours. 
Huit élèves ont cté transporté a l’hôpital et 
six autres conduits chez -le 
ne peut s'expliquer l'orig 
On a constaté que le lait qi 
pur et que les tuy

ts et lois de la pu 
ndc la jtermisfioii de r

plus tard la quel 
ant la chambre, 
que la législature 

it de discuter la -lui 
le droit de

R di7M MEI 
tainement le droit de 
mais elle n a pts le 
dé :idé qu’on discu

leurs amis On 
inc de la maladie, 
uc l'on se sert est 

aux au gaz sont en parfaite

ionalit 
RC T El

la question, 
légiférer. 11 est 

cette question de-

M BLANCHE I' demande un ordre de 
lu chambre pour tin tableau concern 
municipalités incorporées ou partie 
epu ont obtenu on demandé de l’aid 
la construction de

Christian & Cie. . KDSSKI.I. 
[acTavish Wm.Wvi

L’AJOURNEMENT DU PROCES K Y- 
BAUD

Paris, J9 nov. Le procès d'Eyraitd et 
de (iabrielle Bompart, accusés de l'assassi
nat de l'huissier Gouffé, a été ajounn 
mois à la suite d’une indiscrétion du 
qui a envoyés des reporters intern 
tes les personnes dont les noms 
sur la liste du jury pour la seconde 
zainc de novembre

Commercants de Charbon. ISUS IR ILLEUR3 
0URLITES DE

en fer, depuis jan -

BASSIN ID TJ CA. 1ST A.IL- 
En dehors du 

commande» à C. (
House, Little

Adressez vos 
eut, NicoletThri de J

cet, Ou T. fi. BrimSussex Su
igcr toit- -i6 Rl K HFAILLITE GUILLET

A I assemblée des créanciers de MM* 
l iuillet «Y Frères, épiciers, on a confirmé la 
nomination de M. La rose comme syndic 
dans cette affaire ut il est chargé de dispo-
sei*des biens des taillis pour le plus grand 
avantage des créancieis.

A Vendre à boi

BRONZE Portes chassis, el 
mou lui

i la ouseru 
res, vnres peintes, huij 
. 'oumilures de chausi

H WOOIH;
38 rue Besserer, près -lu bassin m.

PARNELL ET L’OPINION PUBLIQUE
Stau, lu journal de T. P. 

que Parnell n'a nullement 
ahand Miner la dir<

Londres, 19 Le 
O’Gonnor, dit 
l’intention <V
parti irlandais. On annonça

épousera
l)i m.in, 19 nov.—Lu Erkkmans's Joi n 

n ai., dans ses commentaires sur le divorce 
O'Shea et son effet sur l’avenir ch; Parnell, 
rappelle la vie privée du duc de Wellington, 
de lord Nelson, de lord Palmerston et d'an 

i personnages qui, dit le confrère, 
timement mêlés à des scandales de

ction du is)
d autre part, 

abandonner la politique et qu'il 
Mme O'Shea.

\ux Peintres, aux Poseurs d’appa
reils de Chauffage et a tous ceux 

qui font usage de Broqze.

Je viens de recevoir à peu près 
un quart de tonne de Bronzes (cou
leurs assorties) qui viennent de New- 
York. Ce Bmnze est arrivé un peu 
trop tard pour éviter le droit qu’im
pose le bill McKinley; il m’a été 
vendu à sacrifice et j’en disposerai à 
plus bas prix que partout eu Canada.

LA MISÈRE NOIRE EN ITALIE
Belcourt, MacCraken & Heniersos

A vomi». Procureurs, Notaire*. Eté.
ONTARIO ET OUEBE

OTTAWA

L’Institut statistique de Rome publie des 
données qui jettent, un jour très vif sur la 
misère qui règne dans certaines parties de 
l’ItalU

D’après cette statistique, il se trouve, 
dans la péninsule, 336 communes sans cime- 

, qui placent leurs morts simplement 
les souterrains de leurs églises.

Plus de ‘200,000 hommes sont logés dans 
des caves absolument malsaines, 9,(XX) hom
mes habitent de* cavernes creusées dans 
rochers. Dans 1,700 commun 
tants ne mangent .lu 
fête, et 4.695 c<

U de

John J. MacCrak«N. A. Belcourt,

Draps a Mantelixtrès liants 
ont été inl
même nature que celui qui concerne Parnell 

Lonkrks, 19 nov.—Un membre «lu parle
ment dit que les partisans de Parnell ont 
cru jusqu’au dernier moment que Parnell 
repousserait les accusations portées ( 
lui, mais qu'il ne pouvait le faire, 
ce dujrefusde Mme O’Shea de les

que les évêques irlan- 
si Patnell n abandonne 
direction du parti irlan-

Geo. F, Henderson. 1
iTtWART, CHRYSLER 4 GüDFREf

/'Nous vendons i 
ivos Draps à Mantes 
sans exception à 33^ae 
réductions sur les p(ix 
ordinaires.

les hal.i 
que les jours de 
ibstienent totale

USAVOCATS, SOLLICITEURS 
Agents pour la Cour Supreme et le Pariante)1
Ombres Union. 14 roe Metcalfe, pttiwi, Bit

F. M. Crrtsis

es,
les

immunes s’a IXen préscii- 
r clic

existe liOO communes dans lesquelles il 
est impossible d’obtenir des secours médi
caux : le nombre des communes infestéesI.e Standard dit 

dais pi «lesteront, 
de lui-même la

McLbod Stkw
Godfrsy

la ma .cria est fie 104, el l’on compte 110,000 
italiens qui souffrent de la pellagre. Enfin, 
il y a sur 110 habitants, fit) qui ne savent ni 
lire ni écrire.

WM. HOWE Walker, McLean & Blanche!
AVOCA TSj

, Solliciteur», Agent* parle» «»* 
inlre». Notaires, etc, ft*.

------O—
No. 34* Hue Elgin, Ott \

l*N FACK DU KCS8KLI

W.H.Walker. D.L McLean. C A.B.an

e assemblée de la 
riant des 
Parnell, a

i.in, 19 nov. A uni 
Nationale, M. Leai

I

rumeurs concernant la ret raitt T"
dit que ve dernier est le chef du pirti na 
tional e

Parnell dirigera le parti irlandais, à la 
prochaine session du parlement et le peuple 
irlandais aura plus que jamais confiance en

SELECTIONS DU CLUB FRONTENAC 
Lundi soir dernier, les r 

club ont élu les officiers sui Etoffes a Robeaquetteurs de ce 
vanta, pour 1890-

sident honoraire, sir H. L.* Langevin, 
K.L.M.G.

Premier vice-président honoraire, I)r. P.

Deuxième vice-président honoraire, H. 
Robillard, Ecr., M.P.

Président, S L. Larose, réélu 
Vice président, E. A. I.apicr 

taire-trésorier, E. E. Le 
île direction : L. A.
V. Larose, iéélu;C. D 

(.onime tnusJtfMitba de ce gen 
inula, le nombrj^cTes membres 
diminué, vu les hivers défavorables de 
hivers derniers, cependant les “Fro 
ont su conserver leur club.

Le nouveau costume gris est très joli et ne 
coûte que $9.(K). Il est de rigueur que tous 
les membres se le procure.

Aussitôt la neige tombée en quantité suiti 
saute pour permettre l’usage de la raquette, 
nous verrons les “Frontenac" le mercredi 
soir, en costume et avec raquettes. Ils se 
promettent beaucoup déplaisir pour la taisou 
prochaine. Les amateurs de cet 
devraient «joindreàccclubiainsi ils pourront 
prendre pai t aux marches hebdomadaires 
lesquelles procure au corps la force pour le 
e1 avail du lendemain.

t qtieee parti uc veut pas se sepavt

91 : 
Pn

C.B., Moins Cher Cette semaine a été 
une de nos meilleures 
semaines dans ce Dé
partement et il n’yf a 
pas à c’en étmmiyr car- 
nous les vendons à si 
grand marché.

y
E. LIJSS - FVFfeNouvelles ae Montreal

- Une évasion i 
i parmi le persomi 
Pointe, a eu lieu pilier

Avocat*, Notaire, el
Montré. Cl" <l” -QUI-: LE— Bureau — 569 Rue lusse»

(Coin de la Rue Rideau, Otta a, Ont.)
Argent ètirMer avec avantagé spécial S 

l’emprunteur.

re, réélu, 
mieux, réélu. 

St. Pierre,
Longue

profitant
leva et après s'être h 
<le loup jusqu'à 
qui pendaient à la ceinture 
Les corridors étaient alors déserts 

Martin, à l'aidf 
frayer un passage jusqu’à la )s>r 
qu’il n’eut aucune difficulté à 
quelques instants plus tard 
dans la direction de la ville 

i che

'Z U

Moins CherPureau 
réélu : A.nomme James Martin, 

iil d'un des gardiens, se 
thillé. se rendit à pas 

•tacha les clefs 
du surveillant.

(le ces clefs, réussit à se 
rte de sortie, 

ouvrir, et 
cheminait 
se rendit 

curant rue

dt
lu somme en Carîie A. E. LUSSIER B. A.

1’alcove et ih
ntenac ” M. J. GORMAN, LL.B.,

(Successeur de L. A. Olivier)
Avocat Solliciteur, Notaire, Etc

—BUREAU—
Coin des Bnes HldMsn *1 Si

Nouveaux Thés de la Sa&on

ei '.i n i i tLO tinte lo li\icil livres pour une pia 
Vingt cinq livres cinq piastres Etoffes de Deuil• parents 

Saint-Cil
1 jusque

OTTAWA, Oht
out surpris île le voir arrivei à une heure 

ée ils avertirent («sergent Murphy, du 
des environs.

aerARGENT A PRETERréclame, mais il 
llente produc- 

livre* pour

Ceci n’est 
s’agit d’un 
lion. Venez en

pas une vraie ri 
lot de Thés d’ex<exercice

Nous avons le stock 
le plus considérable 
d’Etoffes pour Deuil 
que l’on puisse trouver 
à Ottawa et nous fai
sons le i mêmes rabais 
sur ces marchandises 
que nous faisons sur 
les autres.
Cashmeres, Henriet
tas, Paramattas, Crê
pes, Drap de SaUtr, 
Drap Metz, Drap Ar-4 
mur, Draps Empress/] 
Crêpes, enfin toutes] 
les marchandises p >urJ 
Deuil sont d’un bas* 
prix extraordinaire.

CHEMIN DE FERfut .•ondiiil au poste et ramené à

INTERCOLONIALLe fillers et une partit 
'onst int saut arrivé?

urv, les marg 
de la ptroissc de St. t 
en affaire# encore avec flame Just it

Il s'agit d'un procès qui se déroule en ce 
moment devant l'honorable juge Tellier dans 

de Circuit.
brique de Saint Constant pou 

s de feu M. Noé Lanctôt 
somme de $25, qu'elle réclame comme 

prix le l’enterrement de leur père, Les lié 
ritiers de M. Noe Lanctôt refusent de pay 
cr ue montant pour les

Durant l’an ée 1884, disent-ils, le curé a 
promis que la personne qui ferait don à l’é
glise d’une statue de Saint Constant serait 
enierrée gratuitement, dans l’église.

M. Noé Lanctôt a fait vadean à

STROUD BROS.
La Route directe entre l’Ouest et tous les 

points du Bas du St Laurent, de la Baie 
des Chaleurs, province de Québac; ain
si que le Nouveau-Brunswick la Nons 
▼elle-Ecosse, l'Ile du Prince Edouard, le 
Cap Breton, les Iles de la Madeleise,

Comptant ou Credit RUE RIDEAU 
172 et 174 RUE SPARKSLa fa

les héritier

Set de Chambre à 
coucher ZiîjjjjjL-

) x J Horloge 
/ Tordenses 

». » i Lampe
Lits à ressort 

v |Rngs, Prélarts 
P in i Albums 
f- x * I ableaux
C/3IUIS à Roulette

neuve e
Les trains express quittent Montréal et 

Halifax, tous les jours (dimanches exceptée) 
et se rendent a destination de tons ces

t de chars, en 27

Pcndant[30 jours seulement 
du Thé du Japon de première 
qualité pour 50 cts. et 5 livret- 
pour $2,00.

(ENGROS ET EN DETAIL |

106 Rue Rideau 106
Hunter Tea Company

de corridorSot de Salon 
Couchettes

raisons suivantes
nt
chpoints sans changemen 

heures et 50 minutes.Side Boards 
Table à Manger

Tables à Cartes 
Couvertes
Matelas

Les trains express de Vlntercolonial qn 
vont dans ces directions sont brillam
ment éclairés par l’électricité et chauffée par 
la vapeur de la locomotive. Tout cela donne 
beaucoup d’avantages, de confort et de su
ret • aux voyageurs.*

A tous les trains directs sont attachée 
chars réfectoirs et dortoirs, nouveaux et élé- 

nts, de même que les chars-salons pour le

cet te statue et à sa mort il a été enterré 
tlans l’ég 

La tléf 
payé $:tü poi 
oppose cette 
celle

fense allègue que 
ur la statue d

M. Noé Lanctôt a 
e St Constant et

Conditions pour tous sans Garantieipensation de 
tenant la fa

somme en coin 
le $25 que réclame main!

■ÿll) de marchandises pour 25c t s par semaine

l’our de plus grands montants en proportion

AVIS AUX PATRONS
rend par cette route à toutes les sto- 

populaires de pêche et de bains du Ca- 
.«tir le parcours de 1’Intercolonial.

Nouvelles de Quebec
Qi'kiiec, 18 nov.— La nouvelle.de la nnnt 

du Dr Lamontagne de Lévis, est contredite.
—On annonce pour lundi prochain le ma

riage de M. V. V. Taché, avocat à Fraser- 
ville, avec mademoiselle Isatallc Hamel,til
le tie M le docteur, aussi de cet endroit.

100 Dans le but de se rendre utile 
ala fois aux ouvriers, domesti 
ques, servantes etc. et aux per 
sonnes qui ont besoin Ue ces 
ouvriers, domestiques etservan 
tes nous 
insertion 
ces offrant de l’emploi. L.es in 
sériions subséquentes seront 
seules chargees au prix de 25 
cents.

LION K DES PASSAGER# ET DE# M1I.1.M
Canadisnnks-EüropéennksH

Les passagers pour la Grande Bretagne o 
le Continent, quittant Montréal le jeud 
matin arriveront à tempe pour prendre le 

d* la malle, le même soir à Rimoua
publierons gratis une 
de toutes les annon

557 Rue Sussex.Vhonorableprocureur général Robidoux 
un nouveau sursi 

reux Morin, afin de 
la décision de la (

s d'exéeutiua accordé ki‘L
malheu 

le bref d'erreur

permettre
Suprême

’attention des expéditeurs est appelée 
sur les grandes facilités offertes pour le 
transport de la fleur et en général de toutes 
les marchandises à destination des Provin
ces de l’Est et de Terreneuve, aussi pour 
l’exportation des grains et des produits ex
pédies aux marchés de l’Europe.

Pour billets et informations ^concernant le 
et le passage s’adresser à 

E KING, agent des billets,|
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

|D. POTTING ER,
Surintendant-Général 

Bureau du Chemin de Fer, \
Moncton N. B. 18 Juin. 1890./

lature de M. Au- 
: cette ville dans 

la prochaine 
se présente

Je pris Froid,
Je devins malade

annonce la caOn
guste Beaudry, a 
le comté de Por 
élection fédérale, 
dans les intérêts du parti conservateur

Confectionstnèuf pour 
M. Beandry DEMANDES D’EMPLOI

EX JK PM#
Comme les temps sont durs 

et que l’argent se fait rare pour 
certaine partie de la classe ou 
vriere, le CANADA, d’ici a un 

s publiera gratis les 
ES d’emploi et

Nous confectionnons 
les Manteaux, les Ro
bes sous le plus court 
délai à la

La neigea disparu et les voitures d’été 
sont revenues. L’EMULSION

SCOTT
M. Isidore Bclleau, avocat, a été élu 

par acclamation, hier, conseiller du quartier 
Notre-Dime à Lévis. nouvel avis

DEMAND!
donnera trois insertions, 
insertions subséquentes s’il y en 
a, seront seules chargees au prix 
de vingt sinq cents. C’est un 
veritable cadeau que nous fai 
sons a la c'as^e ouvrier».

-L’honorable M Irvine a célébré diman
che, en famille, souffle anniversaire -le nais-

Une jeune tille orpheline, adoptée par 
M. Vidal, demeurant k Lolhinière, s’est tuée 

nt eu tombant dans un ravin 
de vingt pieds.

leur
Les

tVHuile de FOIE de MORUE 1EMORYlucidentelleme 
d’une hauteur PALMERJ e mange, je dors

gueitr fxu*nrdinaire; je de- 
;ulmira!ilf> remède eux hype- 

non-seulement ma

— La disparition soudaine d’un grand im 
portateur de vins établi ici depuis quelques 
années a jeté l’émoi dans Ica cercles com 
merciaux.

M. I)a 
est parti
personne ne sait encore où 

On croit qu’ils ont

et je suis tl"
viens gros, car en m 
phosphites me guérit

ACHETEZ HOUSEest d’origine française 
ville avec son ass< PHTISIE INCIPIENTES ia“ MEDA ILL h D'OK U,,

W. BAKER * co.’èils sont réfugiés, 
qu ils ont gagné les Etats Unis, 

le négociant français en toile devait épouser 
assez prochainement la fille d’un entrepre
neur du gouvernement, bien connu et i 
dernier avait avancé à 
$20,1)00 qu'il pourrait

l.a fuite du négociant français parait

Le Home Comfort2augmenta en même 
corps d'une livre par j 

aussi facilunieiit quo «lu lait
L'EMULSION SCOTT 

ne se vend qu'un rtacnn» couleur saumon ; ; 
uhex tous lu# |>li:>i inavivus. Pris, 50e. et $1.00. ( 

BilUtilU.

MACHINE A LAVER i
lui 53 & 55 Rue Sparks.ddre Nous avons acheté le droit jde patente, dt 

la'ameuse machine à laver, de Joseph 
Cadran. Nous sommes maint 
à vendre cee machines à dus con 
paiements très faciles. Achelex h 
Standard c'est le meilleu'. Nous sol 
respectueusement une visite à notre 
facture et à no ; salles de 
87 sur la me York, Ottawa.

Bai skWuxMni jhw, et 
o’aat

Pas de Chim ique»
SKSSSEh
1 «rrew-reel. mm Ou ; «Mt «...

P»TrSSŸSSs
•ufeiit lUmiruh.. to —l«d(.

à sen futur gen 
bien ne pas rat t rape i score <e BOWXB J

soilusé une surprise gén
était bien vu flans notre société où il 

avait des relations assez étendues et passait 
pour faire d’excellentee affaires.

Joli garçon, d aspect très agréable, A peine 
dans la trentième année, il était en outre 
très liant. Aussi le nombre -le dupes qu’il 
a fait wsv-il très grand.

L’HOMŒOPATHIE
d. c. McLaren, m. d.

Médecin et ^Chirurgien
Au No, 89, Rue Slater.

re manu- 
No. 85(1

CW j.■>■■■■« d'd

T. R.SHEA et fils Se vend -hêi tm I— E$lclw»
V BAKER * CO . Dorch'sUr, Ma» » t• i •

$11

ET VOUS Al/

T
I

I
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Nos richesses MinéralesLE CANADA”
Journal Quotidien du soir

empruntons au Mumtki'R )»• < "M 
'article suivant qui est tout d'actua 

de spéculation :
Ou ue se figure pas 

semeut, dans l’industrie c nadienne- 
française, jusqu’à quel point l’é
tranger contemple nos richesses 
minières. Nous ne savons pas 
su disant ment dans notre province, 
ce qu’une Providence prodigue a 
jeté dans le sol que nous foulons.

Et d'abord qu’avons-nous en fait 
de métaux ? Si nous nous en rap
portons aux données les plus récen
tes de la commission géologique 
canadienne, il y a à peine un mine
rai de quelque importance qui n’ex
iste pas eu Canada ; mais la quan
tité de ces richesses est encore in
connue, attendu que plusieurs 
régions que l’on sait contenir des 
métaux, et les plus précieux, n’ont 
pas encore été suffisamment explo
rées. Au leste on s’en fera une 
idée en parcourant la liste ci-bas, 
de nos richesses minérales. Nous 
po-sédons en métaux le fer natif, 
minerai de fer magnétique, fer en 
grains magnétiques, hématite, fer 
titanique, iimoniuue, fer épathique, 
carbonate de 1er liflioïde, cuivre 
natif, sulfate de cuivre, de zinc et 
de plomb, argent natif et minerai 
d’argent, or, platine, sulfate d’anti
moine, oxlsulfure d’antimoine et 
sulfate de bismuth ; en minerai 
combustibles ; le charbon anthra
cite, la bouille bitumineuse, le lij 
guile, le schiste bitumineux, le pé
trole et la tourbe 11 est aujour-

lité dans cee tempsIA V>LLEE DE L’OTTAWA
mallteureuJournal Hebdomadaire à 16 pages

..........Oscar McDonkll

................P. A. J. VovF.e

............Fi avibn MoffST

Directeur de I» rédaction 
Secrétaire " ........
Rédacteur de ville........

BUREAUX : 414 et 416 Rue Susse*

Mercredi 19 Novembre 1890
sarLES PERSONNES QUI NE RECE

VRONT PAS LEUR JOURNAL REGU
LIEREMENT SONT PRIÉES DE DON
NER AVIS SANS DÉLAI AU BUREAU 
I)E L’ADMINISTRATION.

ECHOS DUJOUR
•n c (lacera Parnell, 

député orateur

E On croit que Sexi-

M. JulesTesshi at-.a

I
Le Unitkk Ikisiim w d'O’Donovan Rossa 

est en banqueroute.

IjC bourreau de Birch ill a été congédié du 
club île Toronto dont il était le niaitre-d'hô-
tel.

Rose, ex premier ministre 
•le Québec, qui se mourait, est entièrement

J. J

La Vermont a refusé de 
$90,(HH) demand-'r* pour l'Expoiitioii Uni
verselle de Chic igo.

| (Plusieurs sermons pro 
dans les églises protestante" de cette ville, 
roulaient sur l’affaire lliidiall.

d’imi avéré que le district» d'Atha- 
baska, au Nord Ouest, possède dus 
déi ots de pétrole ou de naplite, les;és, dimanche^
plus riches au inonde ; en minéraux 
utilisés dans les produits chimiques, 
nous possédons les pyrites de fer, 
l'acide sulfurique, les pyrites de fer 
magnétique, le phosphate de chaux, 
le magnésie, le carbonate du ma
gnésie, le fer chromé, l’exide de 
manganèse ; en fait d’engrais ; le 
gypse et le schiste marneux ; en 
couleurs minérales : les ocres fer
rugineux, le spath et le sable savon; 
en eaux minérales ; les eaux sulfu
reuses, les sources rninén *68 ; en 
matériaux de construction ; les 
calcaires, le dolomie, le grès, le 
granit, la syenite, le gneiss, la la- 
bradorite, les marbres, les brèches, 
les porphyres, les ardoises,la terre à 
brique ; en minéraux léfsaclaires ; 
la plombagine, les pierres ponces, 
les pier veu ollaires, le mica; l’ami- 
anthe, les argiles. En pierres pré
cieuses, l’améthyste, le jaspe, les 
agates, etc., etc.

Ce qui ju qu’à ce jour a retardé 
le développement de notre industrie 
minière, c’est le manque de capital, 
et eu outre, le fait qu’un certain 
nombre d’exploitations n'avaient 
qu’un caractère spéculatif, ce qui a 
rendu soupçonneux le capital que 
l’on était disposé à y placer et l'a 
détourné vers d’autres placements. 
Le temps est proche cependant où 
noire industrie agricole.

La nouvelle-Ecosse, la Colombie 
Anglaise, la province de Québec et 
les parties septentrionales et occi 
dentales de la province d’Ontario et 
quelques parties des territoires du 
Nord-Ouest sont les légions ou ou 
trouve le plus de mines. On a trou
vé de la houille dans' le Manitoba, 
mais aucun minerai de valeur n’y n 
encore été trouvé. Dans le Nnu- 
vè;.u-lb’uusvvick on n’a guère trou 
vé de mines.

En LvO, la production totale des 
mines du Canada représentait une 
valeur de 810,000,0U(f 
celte production atteignit $10,- 
500,000.

En 1888, le Canada a exporté les 
valeurs minières ci-bas

I Amiante..............
I Houille.................
! Minerai fie cuivrt

Les Coulisse» du Mciinrnéi.siur 
voie fie publication. Il sera pins aisé d’en 
parler quand l’animal en

On disait à Londres hier, que le gouver
nement du Canada allait cesser fie te servir 
«le la maison Baring comme intermédiaire 
financier.

rendu à la I

11 est rumeur à Londres qu’ 
portante maison de banque est dans V 
barras, par suite fie son impossibilité fie re 
nouveler fies billets échus.

autre iir

M. Chrys. l^uigelier, sous-regist rai re, 
recommande au gouvernement «le Québec 
fie faire transcrire à Pari# les archives (pii 
se rapportent a l'histoire fie notre pays.

Powderley vient d'r-tre réélu Grand 
tre <le la Chevalerie «lu Travail qui compte 
encore actuellement^-•Hl.tMM) membres pay
ant. Son salaire a été réduit «le $.>,000 ou

On dit (pie les urefe sont
député au fédéral pour le comté 

mais les dates de la

pour l’élei

fie Napier ville, Qué. 
mise en nomination et fie la votation ne
seraient pas encore fixées.

IvC Star fi'hiar publie la dépêche -fuisuit : 
Rome, 19 —Le Pape doit prochainement 

créer deux nouveaux diocèses «lotit 1’
diocèse «le Québec et 

partie an diocèse «le Montréal
formé «l’une partie 
l’antre «V

Les autorités postales «les Etats-Unis ont 
pr«hil»é l'entrée sur le territoire 
de certains journaux < 
les annonces «le la lotwrie fie la Louisiane. 
L'Evknemknt fie Québec, i.k I'iunmkh fi« 
Sherbrooke, I’Etkxdard. le Mo.ndk ctlaMi 
\ KKve de Montréal, sont «lu nombre.

liens «pii publii-iit

En 1888,
Le Star annonce que M. L. 1*. Pelletier,

député rte Dorchester, a assisté samedi fier
réunion fie conservateurs natio 

«aux tenue à la résidence de M. C. Cliaput 
à Montréal. .... $ 277,942 

.... 1,974,791
257,227 

. ... ti28,l.*>8

. ... 95(>!(MX)

.... 298,
219,

Il a été question à cette réunion de la po
litique du gouvernement sur les

Phosphates 
Pierre1

Parlant «le la Clropolrr <1* .-Criou, I"
nent critique LywriTrc îlit 

Le-Mruu»»- est,

hier

et marliif 78,118
55,177

478,580

est, je ( rots, médiocre, à l’ex- 
— "*8eptio* fie deux ou trois scènes. Il est lien 

et passablement décousu. Ce n'est 
qu’un monologue pom Mme Sarah Bernhardt 
coupé quelquefois fie duos avec M. Philippe 
Garnier et fie conversation sans intérêt 
entre quelques cuirasses.

Min 
Di v<

Nos plus forts acheteurs ont été 
les américains qui nous ont pris 
pour près de $3.400,000 de nos pro
duits miniers cette année là.

La production de la houille en 
Canada, en 1888, a été comme

$4,798,810

L Il est rumeur à Québec, que le député «lu 
Procureur Général actuel (M. Defoy) va être 
prochainement fmis à sa retraite et qu'un 
avocat du barreau de Montréal sera appelé 
à le remplacer 
On ne connaît pas encore le nom de l'heu
reux avocat montréalais qui entrera dans 
le fromage.

/

Tonnes Valeur.
, 108,221 
,957,294 
189,954 

11,050

un traitement de $9,000
,263 $3 

548,017 I 
115,124 

5,790

Nouvelle E« 
Colombie Anglaise.

rd-Ouest............
i veau-Brunswick

2,058,124 $5,259,832 
Presque toute la houille de la 

Colombie Anglaise est achetée par 
le marché de San Francisco 

Le plus important, quant 
des métaux exploités <

Lk Mon UK de Montreal prend la même 
position que I’Evf.nf.mkat sur le règlement 
des différentes questions ouvrières soumises 
à la sanction du parlement.

Lr. Monde est d'avis que l’intervention 
de l’Etat dans ces graves matières doit être 
prudemment mesurée et tendre à 
les intérêts également respectable* du tia- 
vail et du capitol.

en Cana
da. est l'or.

La production est presque exclu
sivement restreinte à la Colombie 
Anglaise et à la Nouvelle-Ecosse, 
quoique la province de Québec en 
produise cependant une petite quan
tité chaque année, on en a aussi 
trouvé dan- la province d'Ontario. 
Quand la partie du pays située au 
nord et à l’ouest du lac Supérieur 
sera explorée on y trouvera proba
blement des gisements aurifères de 
grand grande valeur, et près d’Ed
monton, sur la Saskatchewan

Le Dr Watson Cheyne est le premier mé 
decin anglais qui se serve à Londres «Us 
préparations du Dr Koch, contre la tuber
culose. Il a fait venir «le Berlin une quan 
tité de rntiphe et a commencé à inoculer les 
poitrinaires actuellement sous 
Les premiers essais ont bien réussi. D’un 
autre côté le Dr Fraenkel, dans une lecture 
qu’il a faite hier, a rapporté un décès arrivé 
après une trop forte injection «lu lemèile du 
I)r Koch.

La production de l’or a été en 
de $8,832,675, et depuis 1858,1888,.

année ou l’on y découvrit le préci 
eux métal, de $51,999,675 d’après 
les données connues.

Dans un 
fournirons
le cuivre, le pétrole el le sel.

I» culpabilité de Parnell est indiscutable- 
Pendant des années, en l'absence du capt. 
O’Shea, il a passé des semaines et même «les 
mois à vivre maritalement avec Madame 
O’Shea, tons deux ils ont tenu maison, tous 
deux aussi, changeant leurs noms, M. Par-

Chain numéro, nous 
données sur le fer,

Samedi dernier la république du 
nell allant même dans une couple decircons- <«Brésil-B8t entrée dan» sa première 
tancee jusqu’à fuir par des -escaliers dérobé#"' année, 
pour éviter la présence du capt. O’Shea.

Les médecins autrichiens ne 
croient pas au remède de Koch le
quel d’ailleurs a manqué son effet 
dans les expériences d’n

Détail révoltant, le capt O’Shea a lu dans 
la boite des témoins uns lettre de son fils
('avertissant de V 114 de sa mère !

Un auti
TOR

f>î

J’étalerai aujoui 
de Chapeaux er 
Formes et Coul 

de vente si

93 douzaines, c

Deux Caisses d 
Noirs, prix de v

Le Chapeau orc 
■une piastre et 
vendu à ce prix 
les magasins d’( 
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)us avTiseep 
lette pour MV 
ne commettez 
reur de l’ac.ie- 
eurs avant *de 
que nous vtius 
Nous vendons 

ette de $17,00 
7 50 et les -pi. 
ins les mêmes 
ions ; ça mut 
î de les voir et 
;r une vingühi- 
siastres sur .un
il.

a Mante!
vendons mus 

ps à Manteifflx 
eptionà333|le 
ms sur les pj;ix
es.

i
]

is a flobe
semaine a été 
îos meilleures 
3 dans ce Dé- 
nt 6t il 
ii étmmo^r 
vendons à si 

larclié.

u’yf a
r ‘‘tir

de Deuili
i

vous le stock 
considérable 
pour Deuil 

suisse trouver 
, et nous fai- 
iiémes rabais 
marchandises 
3 faisons sui

es, Henriet- 
.mattas, Crê- 
p de Sfpi^i', 
tz, Drap Ax-i 
ps Empressil 
enfin toutes] 
andises p >urJ 
nt d’un bas* 
^ordinaire.

celions
îfectionnons 
aux, les Ro- 
e plus court

PRESENTS BOOTH RB6BSB8ÂTB08 COURRIER DU JOUR NOUVELLES LOCALES
di le 20. Billets de retour $2.50 Ils 
sont boqs a partir de mercredi 
apres-njiili le 19 pour revenir ven
dredi le 21. Les billets sont en ven
te au No 24 rue Sparks et au de
pot de la rue Elgin.

PETITE GAZETTEa Bon
LE CHEF DE L’ARMEE DU SALUT VA 

DEVENIR LE VINCENT DE PAUL* 
DE LANGLETERRE

UNE HEUREUSE CHASSE 
Lee messieurs Gauthier du vil.

mine dernière 
village un chevreuil

N DEMANDE 1 > ?,■ garçons pour vendre 
le Cas A i<\ ,i Hull, s'adresser à \»n 
IVnis. No 151 rue Alma.

•—•>1. le Dr Robillard est de retour 
de sas vacances.

— Il y «ura aetu mb éc da com té du 
feiMtt de l’éclairage, oe soir.

^■'l'apis : Tapis 
dans 1rs prix chez R

— La séance de nov 
Je division s'ouvrira jeudi, de vaut le 
juge Mosgrove.

—On a commencé à signer une péli- 
tion demandant à AI. Thomas Mirkett 
de se laisser porter candidat à la

age de 
À trèsBrook ont tue la son 

peu de distance du 
pesant 350 livres.

Ces heureux chi 
zélés lu “ Club G

AN DEMAND!- 
U âgés

Quatre jeunes 
15 ans. pour dél

SES PROJETS SONT BIEN SECONDÉS iSiT“
salaire à unRochon & McBride d'au moins 

jeune garçon compétent
asst-urs sont ties membresLe général en chef de l'Armée du Salut 

vient d’entreprendre la régénération sociale 
de l’Angleterre et il recueilli 

nta de tous, du eardin
de l’église Augii.aine. 

tonnez moi cinq millions de dollars, dit le , 
général Booth, et je régénère l’Angleterre; 
plus de pauvres, plus de mendiants, plus 
d’ivrognes surtout. Avouez que la somme 
n'est pas considérable eu égard aux résulta > 
qu’elle doit produire. On dépoee 
menI 50 millions en charités, le gou 
ment a sacrifié a peu près la même t 
pour délivrer deux ou trois prisonniers dé
tenus en Abyssinie par le roi Tnéodore, et 
selon le chef de l’Armée du Salut, le bu- 
qu’il poursuit est moins cher et plus utile.

Le projet du général Booth n’est point 
bizarre qu’il semble au premier abord 

dinner qu’il réussira autant qu’il 
père, on peut reconnaître qu’il est assez 

séduisant. L’idée du chef des Salutistes est 
d’acheter aux environs de Londres, près de 
la Tamise, mais éloignée des villes ou villa 
ges, une propriété de 1,000 acres de 
d’y établir une colonie daus le genre 
les qui existent dans le Far West d 
que. Les colons bâtiraient leurs prrprès 
habitations et cultiveraient les champs ; les 
seuls salaires payée seraient ceux de quel
ques officiers chargés de diriger les premiers 
travrux. Les bénéfices de l’exploitation re
viendraient à la communauté, dont les mem
bres se contentera ent d’êtres nourris, logés 
et habi lés. Quand quelques-uns d’entre 

auraient acquis une habileté suffisante, 
ils seraient envoyés au delà des mers ou se
raient fondées des colonies pareilles.

Dans l’Armée du Salut il y a différ 
corps de réserve, ceux d’attaque, il y a 
même un corps d’ambulance dont on. n’a 
jamais bien compris la nécessité dans une 
guerre où les combattants ne peuvent être 
blessés que moralement ; le général Booth 
créerait une brigade, dite des porte de pri
son : ces soldats devraient se t.-ouver aux 
portes de toutes les pr 
afin d’offirir à leur sortie aux 
libérés le moyeu de changer de 
•se laissant incorporer daus 
Salut. l.e général Booth 
li Grande-Bretagne ou ne compte pas moins 
d’un million d'hommes et de femmes adon- 
nés à l'ivrognerie et 
dessous de la vérité 

ble, on fond
ivrognes places 
ir leurs amis ei

! Rabais extraordinaire 
ryson, Graham A O

«•mire delà
Ile les applaudis- 
al Manning com- PUBLICATION RELIGIEUSE 

La Rev ce pr Tceks-Ordbk
TERRE A VENDRE. 60 acres de terre de 
I lot numéro JO, aboutant à la rivière 

a dans le township Gloucester,
frout de l’ancienne fera « 

illea d'Ottawa, sur le ohemle

: publiée à 
aitre depuis Cour de Police la tviisee des prix la plus coneiilérable qui 

ail jamais eu lieu à Ottawa. Veux qui 
besoin «l'effets feraient bieu «le se rendre 

« hex nous afin de

ACHETEZ l-OUR
oust it nam le 

à trois m

Montreal qui avait cessé de pu 
quelques mois va paraître de

rédigée par

nouveau au

\ Franciscains et 
ment sous leur contrôle

P/ésidence de .M. O'Gara) 
la» poursuite pout libelle par 

contre la Cantuii >n (Auteclitm (\>mti< n , , a 
«•te appelée, mais remise de nouveau à la se
maine prochaine.

Thomas Newman est condamne ù payer 
$4 (XI pour s'être enivré.

Shea, i 
de Mo

s de lanvm pool 
- les RR. PI M. Skvad Il y a sur le lot une très bonne maison es 

bois tnto bien située et faisant face à la tâte 
de Kett e Island.Voir qos Etoffes a Robe a 6c. la verge 

Voir qos Etoffes a Ffabe a 10c. la verge 
Voir qos Habillemeqts pour Hom-

Voir qos Habillements pour Gar-

Voir qos Couvertes tout laine a 
Voir qos Tweeds de grosse laine a 35c. 
Voir qos Pardessus pour Hoiqrqes a 3.50 
Voir qos Casquettes pour Garçons a 35c. 
Voir qotre Fil a metier (couleurs 

assorties) a 
Voir qos Corsets a

LA NAVIGATION
La n.u igation touchera bientôt à «a fin 

■ la rivière Ottawa et le Canal Rid 
Afiu de ne pas retarder les operations 
ployés du Canal sont à leur poste le 

he comme la semaine pour ceux qui

C'est une des m 
comté. Termes «le 
ser à ROBERT 
Bridge, Ont.

eillmiree tories dan
paiement faciles. S’adrss- 
CUMMINGS, Cummiagi

■ Is

$5 00 tir lapis ! Tapie 
dans les prix chez B

— M. John Nicholson a obtenu au 
prix de $40.COU le contrat pour la 
cons ruction d’un quai à Digby Nou
velle Ecosse.

— M. Boucher, du département des 
Travaux-Publics, e-t de retour de la 
Grosse I e où il a surveillé des travaux 
pour le gouvernement.

dans les prix

— Le dîner annuij de P Association 
des apoticaires, a lieu cette année à 
Toronto Les apoticaires d’Ottawa se 
proposent de s’y rendre en nombre.

—M. L A. Harwood, manufactu
riers de valises de la rue Rid 
mis son bilan entre les mains de M. A. 
C. I .arose, pour le bénéfice do scs 
créanciers.

xarlapis ! Tapis ! Rabais extraordinaire 
«latjs les prix chez Bryson, Graham A Co.

—M. Moreau, propriétaire de l'hôtel 
de Montréal, lue Duke, a acheté pour 
la «ouime de $t!75, l'ameublement et la 

lu licence do l’hôtel tenue autrefois par M. 
St Pierre, rue York.

M le maire Scott, de Hull, et M.
•J O. Laferriôro n’ont pas fait le voyage 
à Montréal autorisé par le cmseil «le 
viüe vu que les agents de M Moat 
attendent des instruction d’Angleterre.

fyTapis ! Tapis ! Rabais extraordinaire 
«laiis les prix chez Bryson, Graham ft Co.

— Malgré la fermeture dus soieries, 
ce qui laisse ungrrnd nombre do jeu 
nés gens désœuvré dans les rues de 
Hull, la police do cetto ville n’a pas 
i-ncore eu aucun désordre à constater.

! Rabais extraordinaire 
ryson, Graham ft Co.

I$3.50les
diîïïïï AVISveulent passer les écluses 

Le “ Harry Bate ” et le “ Welshman ' 
sont arrivés, hier, «le leur dernier voyage à 
Montical. t-e Harry Bate ” prendra se-< 
quartiers d'hiver à Ottawa, mais le Welsh
man retournera hiverner à Montréal. “L'oli
ve ” est arrivé aujourd’hui et hivernera dans 
le bassin du Canal.

2.00 I1N DEMANDE—Un Iwn agent voyage :k 
U iH'nr le comm-êce «te villa Bmplo 
constant. Avantage» particuliers .) ceux qa 
commenceront maintenant. Articles spé 
« taux. N«- tardoz pas. Le salaire comp 
«lu premier lour. BHOWN BROS.,

2.00NOUS PRIONS TOUTES LES PE 
NES QUI NOUS ONT DEM XNDi. DER 
NIER K. ME NT IV .TUE PLACÉES SU h 
NOS LISTES D’ABONNES, DE VOU
LOIR BIEN PATIENTER PENDANI 
QUELQUE TEMPS. NOUS 1 ACHE 
RONS DE LES SATISFAIRE AU PLUS 
TOT. IL NOUS ES I PRESENTE M EN! 
IMPOSSIBLE l) EXPr.DIKR SUR LE 
CHAMP NOTRE JOURNAL A TOUS 

UX QUI LE DEMANDENT. NOUS 
NE POURRONS LE FAIRE QU . ME
SURE QUE NOUS RETRANVH 
DES NOMS DE NOTRE LISTE D'A BON 
N..S. POUR LE MOMENT NOS K AU 
LI VES DE TIRAGE N K Ni 
TENT PAS D'A Ut-MEN 
CIRCULATION. NOUS 
VOIR SOUS PEU NO 
UNE NOUVELLE PRESS!

RSONet,
l'eu

■erymen, Toronto, Ont ■35c.
ET VOUS AUREZ UN COUPON a t. m». rjsf, ïïss

être employé quand les entante font leur 
den a. Il soulage Immédiatement le» sent 
franee» de r>i pauvre» oetita, produisant o t 
somme11 naturel, paisible, en taisant diapa 
rattre la do t’eur. et les e.me» chérubin 
s’éveillent aussi ‘‘brillai».e et frais qu'un 
bouton de rose.’’ O sirop est tnèe-agreahl 
au goût. Il apaise l’enfant, amollit ses geu 
eives, enlè.’e toute douleur, frit «îiiparattr 
les soürtrauoes intestinales en réglant la dj 

ion, et est 'e meilleur i -inède oonnnn 
contre la diarrhée, soit qu’elle provienne di 
la dentition o i d'autres cause». Vingt-oin 
rents la bouteille. Ayes von lanoe et de 
mandes le “ Hirop calmant de M 
low ” et ne |ir«ne*

23c.
Tapis ! Rabais extra 
chez Bryson, Graham

MORT SUBITE aordinairc 
ft Co. IUn Assortiment Complet deLe Révérend Geo. Jcmmett, 

l'église épiscopalienne à llintonburg, est 
tombé mort, hier, après-midi, p«-n-lant qu'il 
faisait des achats dans le magasin de M M. 
Brysou et Graham. M. Jeminett so 
depuis deux ans environ d’une mala, 
cœur, et son nu-decin lui avait recommandé 
un peu d’exercice. Hier il était venu à la 
ville en voiture, en parfaite sum-- en appu 
reacts. Pendant qu’il faisait «les achats chez 
M. Graham, le commis le vit «hffaill 
faiaer. On le traii8|K>rta s.ir un canapé et on 
fit venir des médecins mais leurs soins fu
rent inutiles. M. Jeminett expirait quelques 

>s leur arrivée. M. Jeu 
58 au s.

CErecteur de

EBONS SOUS-VETEMENTSlie' de : PERMET 
R NOTRE 

ENIVRONS POU- 
UN PROCUREE

H'S 
r Kl de bonne qualité que nous 

offrons a très bas prix.PIGEON, ge»tieau a re

N’OUBLIEZ PAS me Win» 
aucune autre préparaPour SfcriVEZ-VOUSdfminutes anr< 

était âgé «le . Les Que « es Marchandises sont en ben ordre et 
nouvelles et nous les vendons à prix réduits.

[Pas de Vieux Stock]POND'S LANDRY & THOMPSON,

PIGEON KNtjORK UN «'ONT Brûlures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements
Maux d’Yeux _____ __
Hémorrhoïdès
Hémorrhagies EffiëjSiSiJ 
Inflammations îa'lft msSs£

fl Vh.u relier». C^iiéum

•x latence en 
l’Armée du 

a calculé que dans

En Euro Amérique, la vogueest aux poilt s.
Ainsi, il y a quelques jours, l’on a pos« 

première pierre du pont qui sera const r 
sur le Danube entre ("semavoila

Ce pont qui établit la route I 
entre la mer du Nord et la mer 
«leux mille trois cents pieds «le longue 
hauteur sera un tien plus de qratre 
dix pieds au dessus de pltishautcseaux, lais
sant un libre passage aux plus gramls na

La construction sera terminée en quatre 

le troisième

DEMENAGENT JïftüîLETcorn nu en

EXTRACT \ oiturcs «le plaisiH couvertes o» ouvertes, 
l()7 rue Rideau.

reçues aux No 157 rue Spark# 
Ol'TA ”W A.Rochon & 

McBride
Resilienceet Pilesti. 

us courte Gomma tnles
*No

u’ilestau [Gnous estimons q 
; pour vaincre 

era des asiles ou 
là par leu 

- et moyennant une
CIE.

ê & 51 Bue Rideau
OTTAWA.

traités les f 
rents ou pa Ecole des Beaux Artssrs pa

reditevance min
Le général n’omet pas de venir au secours 

des femmes de mauvaise vie, une autre bri
gade à la mission de les rechercher ; dès 
qu’elles ont été incorporées, elles sont expé
diées dans les colonies où "elles peuvent 

r à la vertu : enfin, pour les 5 millions 
qu il sollicite, le général Booth crée des 
maisons pour les femmes, les enfants qui, 
quoique honnêtes, ont besoin d’être proté
gés ; de? écoles industrielles, des villages 
modèles, une banque pour les pauvres dont, 
par exemple, je ne m'explique pas bien l’uti
lité ; un avocat pour les mêmes pauvres et. 
un bureau de mariage font partie «lu projet 
du général Booth, qui est bien capable de 
trouver sinon tout, du moins une partie de 
la somme dont il a besoin.

nourri et logé ;
le relever. Pourquoi ne pas faire pou 
humains la même chose que pour les 
vaux ? pourquoi ne pas leur assure 
et le couvert ’ pourquoi ne pas 1 
du ruisseau ? C'est ce que demande le géné 
ral Booth, et il indique le moyen de répon
dre à cette question : remettez lui 15 milli 
ods et il se charge de tout : grâce à lui, 
cou me Ton voit, nous sommes bien plus 
près d’une félicité complète qua nous ne le 
supposions.

44 Rue Bank, Coin de la 
Rue Wellington, Ottawa.

Au-dessus ilu College de Musique 
Ouverte du 1er Novembre au 1er Mal

‘parlement qui comprend le 
lu 1 Hisse, «l’après le modèle 

dure *’! l'aquarelle, les con
sent «le $5.00 pm mois, pour le 
t'é^ct «le #'-’.50 pout

Coin des rues Rideau 
et Nicholas.

pont le plus grand de l’Europe, 
des ponts exilants.

LA VOITURE D’AMBULANCE
Le conseil d’ygiène a discuté de nouveau 

hier soir, la question «le lu voiture «Vamlm- 
lance. On a l’abord «lécidé d’en accepter 
le don, laissant aux généreuses donatrices à 
fixer le jour de la cérémonie de présenta-

Quant à trouver un endroit convenable 
pour y placer cette voiture la chose parait 
plus difficile. Le comité a eepeivlant déci
dé en principe que la voiture ne serait pas 
confiée aux soins d aucun particulier ; le 
projet favori parait être de construire une 
aile soit au poste «le police ou au poste cen 
tral des pompieis, afin que Ton puisse utili
ser les chevaux «le relais des pompiers pour 
le transport de cette voiture.

M. Hutchison est d'avis que s’il survenait 
quelque mise à la retraite dans le corps des 
pompiers, ce pensionnaire de la munii-ipali- 
té ferait un très bon gardien et conducteur 
de la voiture d’Amlnilance.

Le comité a finalement déchlé «le conférer 
avec le comité du feu et de l'éclairage «lu 
projet de construire une aile au poste 
liai des pompiers. Cette construction 
rail coûter $600 environ. Après !«•« 
règ ement concernant l’hygiène de 1 
comité s’est ajourné.

—M Charles B Anderson a failli se 
faire tuer, avant hier, par la chute 
d'une lambourde en cèdre dans sa 

M. Andjrson a eu deux côtes

«A £2 1 laiiH le I )i 
dessin d'apiès 
vivant, la |H«ii 
tri Initions 
«•ours avau 
élémentaire

Dans celui «lu dessin industriel, d'archl 
lecture, de m 
décorateurs ci 
par mois

fi
À n » grange

enfoncées, mais ses blessures ne sont 
pas mortelles.

CANAUX du St. LAURENT 'i.'

I FKENDALL'S' 
SPAVIN CURE;

val de vaille, mais il est 
on s empresse de

r le vivre

fiacre tra 
s’il tombe, Division du Rapide Plat

Avis aux Itnxrepreneurs

t9Encouragez l'industrie de votre pays 
en achetant les lits à Ressort Gold Methtl.

—La foulo se presse de’p'us en plus 
considérable tous les soirs au bazar de 
l’Orphelinat St Patrice, à la salle Har 
m ny. Les conoerls qu’on y donne 
font les délices des amateurs de belle 
< t bonne musique.

—M. Halpiu, forgeron, s’est cassé la 
ambe droite en deux endroits, avant 
lier soir, en tombait sur la traverse à 
l'intersection des tues Sparks et Lyon 
Vu la vieil esse de M. Halpiu on craint 
que cet accident ait des suites graves.

«BOLS A VENDRE. — 500 cordes 
d’érables, épiuette et pruche sciés ou non 
pour être vendues à l*on marché pour du 

R. W. O Neil.

U LJ Ul 
Magasin de Fer

surtout utile aux 
ouvricrs.cn général, $1.0 

Couture artistique, $1.00 par

riES SOUMISSIONS CA PH ÉTÉ ES A«lrcs 
U secs au soussigné, et portant à l’endos 

les canaux du St Lan- 
. «-c bureau, jusqu'à 
l’est et «le l'ouest 

/»• de Décembre pro

( 'anal du

R adresser à ACHILLE FRÉOHETTB, 
seen-laii 
sur les lieux,115

R1K,RIDEAU
the co îfede

à la "liambre des ( ««minimes, ou, 
Profestour».

à'h« Mot St.-orMfiil Remedy ever dlew•red, a» Il I» certain n lu v(T.« isaud dow aov fallsu-r. kwrtd proof below.

“ Soumission pour 
rent, ” seront reçi 
I arrivée des mallt.
Muer*

creusemc..
Rapide PI a 
sections, ch

Une carte topographi«|ue 
,vec en plus les plans et les »u< 
era visible le et après Mercredi, 

jour île N'iranbre prochain, à ce 
.tu Bureau de l’Ingénf 
burg, où «les formules 
niées peuvent être obi 

I tons le cas de ci 
joindre à la soumisi 
« -in '.«-» en toutes lettres, la 
pu.ions ut le lieu ils résidei 
meinbree de 11 compagnie, et de plus, un 
i hi que nrce/ilé sur une banque ayant «-liarte 

la pour la somme do $0,000 devra 
la section 

bancpie
anu«la pour la somme «l« 

unes «les autres sections.
"s devront être 
istie des Chê

nes à 
es de

edi, le ibne jo\ 
|K»ur la oonstru 
support etc., 
nent et l’élargi 

t. L'ouvrai

VENTE A L’ENCANruction d’une 
, à Morris!»TEND ALU S SPAVIN CURE. La vente «le meuble

à 10,80 a. ni.

aura lieu a 
10courant à 10 a. m

d'articles do mal- 
•Slater, jeudi le 27 courante°Ti

acune d'environ un mill

or rHsai.es à.
_ KsaxntR orCl.ETELuàSD Bat AMD TsuTTIKfl Bain DnWA

à cité,TESTAMENT DE MADAME PAPINEAU

OTTAWA. les propri) 
bin -•un «li

li-H de E. B. Eddy 
• celui-ci à Hull lu

larjRi'ÆrÆi’tsfÆirssi vsjsr,
r.'Ur. irulyf

COMMENT ELLE DISPOSE DE SON IMMENSE 
FORTUEE de l'endroit, 

cilicaliolm 
le IU inné 
bureau et 

ienr Résident,à Morris 
s «le Houmissioiis inipri*

»mpagnica"on devra ail- 
sion les signatures cou 

nature «les oceti 
ce «le. chacun des

Toujours eu Vente 
Le Stock

le plus Considerable,
Le Mieux Assorti, 

le Mieux Choisi et a
Meilleur Marche

[—QUE—

I.A SOIREE D'HIER
double pu 
. foule à l’I 

interprétation a été 
es heureux pour le I 

teauvert, et pour ceux qui lui ont prê 
collalxiration.

L'orchestre McCttlltcudy a joué ou v« 
intermè-lea et 
coup d'art et

MM. J. L. Beaudry « 
favoris de notre* public, 
plaudissemvnts.

Mademoiselle " 
plaudie et rappelée, i 

Hoberl le Diable.
exibililé

Le testament «le feu madame Mary 
nor Westcoti femme de M. Louis J 
Panineau, de Papineauville, morte su 
ment à "l”hôtel Windsor, samedi dernier, 
vient d’être enrégistré au gref des Tutelles. 
Ce testament, écrit entièrement de la main 
de la testatrice, date du 12 juin dernier. Les 
exécuteurs testamentaires sont : son mari, 
sa fille Mûrie-Louise, l’honorable Auguste 
Papineau, M. Strachan Bet huge, C. R , et 
Tallfot R. Rogers, de Philadelphie.

son mari elle laisse un revenu annuel 
$3,000 qui sera divisé après sa mort e 
fils Louis Joseph, sa fille Marie-Loi 

et sa bru, Caroline Rogers Papineau.
i aura l'usufruit dt tons les objet 

sonnels, objets d’art, etc., do 
disposé autrement qui seron

ses enfants, la fille ayant le prêt 
dans le partage, et la part du nls é 
ble sur le petit fils, qui par ordre de 

primogéniture héritera du manoir de Mont 
tcbello, conformément au testament de feu 
l’honorib’e Louis Joseph Papineau, heaupére 
delà testatrice.

A sa tille Ma

C. LEVKQUK

Lèby.

Eleo- v.liction s’est accomplie : 
Opéra hier soir, et le suc- 

éclataut. Nous en 
Mbiéfioier M. Cha 

té I

Chas. A. Sxtdbl Bureau 71 rue (b| »rg«', mar.comptant,

—A une séance du comité des che 
mins do fer du conseil Privé, tenu* 
hier sous la p és denoe de Sir John A. 
Macdo i.ild la demande de la compagnie 
du Parifi-juo de changer la direotion de 
sa ligne à Georgetown a été accordée 
Décision a été réservée sur plusieurs 
autres pétirio-is.

KENDALL’S SPAVIN CORE.
™. «. j. xvSnzr- *■ w

D»»r Sirs 1 ile»lreio give yon tretlmnnlnl of m» 
KWl «‘plnlunof jour Kei..lall s8|><itI» « tir.- 11,„

Your» truly. A. n Gh sksi,
Maimgvr Troy Leundry Slalilek

MOU: l)IJ SOIR

e Richard, très chic, très ap 
a chanté le grand air 

limpide et 
très bien à 

mes persuailé que 
d’opéra, Mlle Ri- 

«s très enviable, 
première

été l’un des triomphes de U 
dans su partie, MM. Dur- 

rivieres et N. Mathé ont été de 
”, vantant 
est mieux, 

sont. Nous 
applaudisse-

imp tgiieincui8 avd\ ig'ais, le Kl a..... l'Arithmétique, la
«le» Livres, ci.-., svimil t-nseigiiéü lo 
cl le Vniidrciii soir, «le 7.80 lu 
res, dans la “ Club llmisi

et EM. Gaul hit 
eu succès -

IIUIIlélOHd,1 KENDALL'S SPAVIN CURE. ««'..ompagner la souinission pour 
No 1 et un chèque accepté sur i 
ayant charte eu (
■^2.(MK) pour chat 

Ces divers chèque* urrrph 
eiiiioHSt-s à l’adresse du Mini 
mins de fer et Canaux, et seron. confisqué» 
si le signataire refuse le contrat pour les lia 

aux conditions contenues dans son 
offre. Les chèques eurent remis aux diffte 
rents signataires «lont les soumissions no 
iront pas acceptées.
Ce Département ne s'engage pas toutefois 
accepter ni la pim liasse ni aucune autre 

soumission.

». b. ÆET.,00"'”' °*“- »“• »lm-
I feel it my «luty tossy what I have<l««ne 

with your KvihIhII s Bi.avIii Cure. I hure mrwl 
' wsnty n <• Sortek «I hi lin.l h|>* vine, leu oi
King Hoe#, nine alRii-i-ii with Hiu llsml sn.l 

en of Big J iw. Since I have had <>»>« of j.nir 
Iiihies ami followe.i tho directions, I have uns; 
lot! a ease of any kind.

Tours truly, Andrkw Ti-anre.
Horse Doctor

W !,S j
d’uue gra 
1’orcheatr 
dans un bon pre 
chard remporterait u 

bouffe, chu 
fois à Ottawa, a 
soirée. Chacun

vrais “ Tarlari 
leurs qualités 
les étdlan

— Il e.-t probable quo le conseil de 
comté de Carlcion va" décider àïnt elle n’a *pas 

t divisés ensuite

nde H
e et nous aom 

mier rôle
« 4

chai ne séance, l’achat de lots de terrain 
adjoignant l'emplacement divisé 
les nouveaux édificis du coraté.
•«chat permettra de leur donner plus 
d’étendue et de construire un bureau 
spacieux pour ,e régistratcur.

-.<•

unté pour laP. S.—On vend aux Mar
chands de Campagne aux 
Prix de Montreal.

Cet

Contrat de MalleKENDALL’S SPAVIN CURE.du’
Si liémol

■r”U>Diu B J*K«M><'rl,,( 0rferl<'M|,,V hr ,jr,,|yl‘
f>LD «Y A LL DRUGGISTS

I-c >f;iiire Général «Ivs Postes rece
vra jusqu'au Vendredi, 29 Novembre, 
1890, A midi, à son bureau à Ottawa 
des Soumissions pour le Iransport dcN 
malles de Sa Majesté, par contrat pour 
quatre ans, une fois par semaine entre 
Notre Dame du Lins et St. Gérard de 
Montarville, à partir du 1er. Janvier 
prochain. Le transport devra se faire 
dans un véhicule convenable en hiver, 
en canot ou h pieds en été.

On peut obtenir de plus amples ren
seignements el île- formules de sou
mission en s’adressant au bureau d# 
l’Inspecteur à Ottawa ou aux bureaux 
de jroste de Notre I >ame du I-aus, St. 
Gi rard de Montarvillc et Notre-Dame 
du Pont Main.

t en artistes 
ajoute ns nos félic 
monts et au rappe 

La comédie Une j> 
pas faite dan» toutes les 
nique ; mais elle est une 
l'adresse de nos jeunes gon 
dudes qni de Uuillot dei

st une charge et une leçoi 
été d’autant plus appreciable que les acteurs 
ont tous—oui, tous, sans flatterie—joué leur 
rôle avec entrain, naturel et intelligence.

Comme vieillards MM. Chateauv 
Renaud ont été très naturels. Leur 
a souvent et agr 
et Ktebbins <lc 
le rôle de William tenu 
a failli étresifflé pou 
blinne et d’anglitii 
qu'il a réussi à 
était l’ho 
Sa prononciation 
parfaitement secondé sou 
jovial. Il a été très

par M. Lahaise 
phénoménal

Thos. BIRKETT trie Lonise elle donne $10,000 
hors part, ses diamants et ses bijoux, la 
statue de Thcrwalden, Cupidon, la Sainlc- 
Famille, de Raphaël, et une quantité d’ar 
genteries. I)e plue, à partir de la sixème 
année après la mort de la testatrice, Mlle 
Papineau recevra une annuité de $8,

Un revenu annuel de $2,000 est accordé à 
son file, et de plus la statue de marbre He- 
becca et un portrait à l’huile de M

1, Caroline Rogers Papineau, 
de $3,000 durant six ans 

réversible

X» Pour le confort, l’aisance, la durée et la 
simplicité des lits à ressort Gold Medal sont 
les meilleurs sur le marché. A vendre pai 
tons les marchands de meuble

—MM. Poupore At Cie, poussent 
avec bcauc'iup d’activité les travaux de 
construction des écluses aux Grands 
Rapides, sur la rivière du Lièvre à 
Buckingnam 
travaillent er. ce moment MM. Poupore 
et Cte veulent profi'er des dernières 
belles journées qui restent avant les

—Depuis quelques jours le constable 
Kenny avait été chargé de surveiller 
spécialement la rue Kmg et * d'arrêter 
ceux qu: persihteraient à conduire lexrs 
chevaux et voitures sur le boulevard au 
contre de cvtte rue 
quence cinq ou six personnes vont avoir 
à répondre en cour de police de leur 
infraction aux règlements municipaux à

«WPour le confort, l’aisance, la dur 
la simplicité des lits à ressort Gold 
sont les meilleurs sur le marché. A vendre 
par tous les marchands de meuble

irlie tie campa t/m 
règles do l’ar 

fièrc et salé(

l’ai oi.lrr

anglifïées : 
William, 

n dont l'effet a

A. P. BRA PLED ,
Neciétaire

Département des Chemins de fer et < a 
naux, Ottawa, 7 Novembre i860.

O
115 Rue Rideau, Ottawa. LINIMENT GÉNEAU000

iennent 36 A.N8 DE 8UCCÈ8
("v

remplaç.
J-Vt» sans "■ u- 
leur ni cliûtu du 
poil. — Guérison 
rapide d sûre 
(ICS tloitcrien. 
Foui u re *, 

ts, Molettes, Vcsslgons Engorge
ments des Jambes, Suros, Eparvins, etc.
Ph,eGÊNEAU, 875, rue St-ffonoré,Paria

-£7 OO

p'r*Sa Soixante hommes y
reçoit une annuité « 
puis $6,000, laquelle somme sera

* ints qu’elle aura avec son mari 
actuel, si elle meurt, ou convole en secondes 
noces. Les dons charitables consistent en 
sept ou huit legs variant de $1,000 à $2,000 
à différentes congrégations et institutions 

tes. La fabrique catholique de 
o reçoit $1,000 au profit des pau-

vert et A. 
. jeu noue 

ent rappelé (adieux 
k. Peu sympathique 

par M. Marion. Il 
débordement de sno-

Le Dr. Martin 
Brown. 

iglaise a 
jeu si franc, si 

i applau-li, et, une fois 
patriotes le remercient pour 
distinguée. Baptiste, rendu 

î, a eu un succès de fou rire 
Galerie, parquet et loges se 

Ses amours avec I-’lore et ses 
colères contre William ne pouvaient être 
mieux rendues. M. Lahaise, quand il est 
dajjs ses rôles, est incontestablement un co 
inique de haute valeur, et nous l'engageons 
à se pro>liguer davantage.

M. St. Jac>|ues a fait un Imissu drôle com 
bossu, et le violoneux «lu vill 

—au repertoire si maigre—a eu dans M. 
Renand un interprète très cocasse.

Les trois actrices se disputent la palme 
avec un droit égal : chacune a traduit mi 
personnage avec grâce et talent. Leurs 
toilettes fraîches et très appropriées à la 
saison et à l'endroit, jetaient d'excellentes 
variantes sur les groupes «le village 

Mme Chatcauvert a fait une E 
méritait bien de gagner le c 
tible Baptiste. Ses^bouts de morale 
liam ont été à bon droit applaudis. Mme 
Boudreault a été l’une des meilleurs inter
prètes «le la comédie de Petitclai 
joue avec une grande aisance et .1 rendu 
à perfection les nuances du rôle tr« s 
tant de Malvina. Elle a eu une 
part dans les applaudissements, 
inan te et très jolie Mlle Charriei 
rôle d’amoureuse délaissée et, plus en 
bras de Brown, sa «Ientière et meille 
quête. Mlle Charrier a pris pl 
dans l’élite de cetto grande et 
mill e d'amaleurs que possède Ottawa.

M. Napoléon Champagne dont le concours 
est si recherché, agissait comme power 
behind the throw. Il a (sans jeu de mot) 
soufflé admirablement.

Nos félicitations à unie

JJn autre Voyage AVIS PUBLIC
merveille

protestant
Montebell one dire EST par le présent donné que 

tout colon, qui, d’ICI AU l'IÎK- 
MI Kit MAI PROCHAIN, 
au complet ce qu’il doit à la Couron
ne sur prix d’achat de terres publi
ques, ne sera tenu de payer que 
cinq ans d’intérêt seulement.

La même remise est offerte aux 
colons sans titre qui achèteront et 
paieront le prix complet des terres 
qu’ils occupent, dans le délai sus
dit.

Tous ceux qui ne paieront point 
dans ce délai, devront subir la j révo
cation de leur billet de location.

Pour le paiement, on devrs s’a
dresser à l’agent des Terres de la 
Couronne.

:
it créé pour faire 
du français à l'ai

mme tou

TORONTO paiera T. I\ FRENCH, 
Inspecteur des Postes. 

Bureau de l’Inspecteur des Postes, 
Ottawa, 3 Novembre, 18901

RETARD
Les journaux français de Montréal éuient 
. ird «le plusieurs heures au bureau de 

tin. A" |ui la faute !

Comme consé
is, nos 00 n 
labo ration }poste ce maJ’étalerai aujourd’hui 107 douzaines 

de Chapeaux en Feutre pour Dames, 
Formes et Couleurs nouvelles, prix 

de vente seulement 45cts.

83 douzaines, ditto, prix de vente 
seulement 65cts.

HIRCHaLL ET L'ANGLETERRE
m'iIÎ

island Home en |La nouvelle de l'exécution «Le Birchall a 
dans toute VAngleterre une profonde 

"n général, . exécution 
provoque dans la Grande Breta

gne qu’un médioere intérêt, mais le cas de 
Birchall fait exception à la règle. Dans les 
villes il y avait des rassemblements devant 
les bureaux de journaux, et l’on voulait 
connaître jusqu’aux moindres détails du tra
gique évènement.

A l’université d’Ûxford, les étudiante ont 
drapé de crêpe la porte de la chambre 
Birchall y avait occupé pendant son 
et on ne parle dans les divers collèges que 
de son calme et du châtiment. Le suppli 
cié comptait beaucoup d’amis parmi ses 
anciens compagnons de collège ; ils en par
lent avec indulgence et regret.

I .mère de Birchall qui est dangereuse 
et . malade depuis la condamnation de 
s n fils s’est évanouie en apprenant sa 

mor ; on craint qu’elle ne succom 
be â la douleur ; son frère, le révé- 
renci Owald Birch-Il, n'est pas sorti de 
ses ppartements et n'a voulu recevoir 
persç me depuis l'instant de l’exécution, il 
est o natamment en prière. M. .Stevenson, 
père « e madame Birchall est fort abattu et 
très il miet an sujet de sa fille ; il a télé 

madame West Jones lui 
la ramener eu Angle 
*fi un homme à l'aise et sa fille ne 

Les

t
sensation, 
criminel ne Stock Farm,

QroiM Ile, Wayne Ce., laleh.* 
SÀVAUB â FAKCTUM, Pmormurrou.

— M. Hebbord, ingénieur en chef du 
chcrniû de fer éltcirique, a préparé une 
carte du parcoure de HP ligne qui aura 
»rè< de deux milieu et trois quarts de 
ongucur depuis la rue Wurtcmburg 
jusqu’à la gare du Pacifique. L’hôtel 
de ville bc trouve juste à mi-disUnce 
entre les deux extrémités 
chenient .sur la rue Gumberlànd ira 
jusqu’aux soieries MacLaren et la voie 
sera double depuis la rue Dalhousie 
jusqu’à la rue Bark.

IClDeux Caisses de Chapeaux de Sortie 
Noirs, prix de vente seulement 85c.

S 1m,
■—IMPORTED----

Percheron Horses.
AB Mack selected from the 

*l established repo 
Fee—head American stud books.

u ?!Le Chapeau ordinaire de Dame vaut 
une piastre et vingt-cinq cents, est 
vendu à ce prix Jet plus dans tous 
les magasins d’Ottawa avec les Cha
peaux à bon marché. Mais je vends 
mes marchandises à si bas prix que 
je commence à craindre que mes 
concurrents disent que je vends des 
Marchandises volées. Pour grands 

achats au Rabais venez au

ns* c ;
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GEORGES DUHAMEL,lore qui 
eur du susccp 

à Wil-
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Comnjissaire des Terres de la Couronne
Deparkmeijt des Terres de la Couronne, 

Çuebec, 24 Octobre 1890.
Aucun journal n'est autorisé à publier cet 

avis sans une autorisation spéciale «lu Com
missaire «les Terres de la Couronne.

GEO. D.

c

Elle
de —Une effraction a eu lieu dans la 

nuit de lundi à l’école centrale <t à 
l’école primaire, rue Kent. Le vol ue 
paraît pas avoir été le mobile des mal 
fai leurs, car une somme de $8,00 dé
posée dans le tiroir du principal n’a pas 
été touchée En revanche, plusieurs 
pupitres d’élèvres ont été brisés et des 
vitres cissée*. Les empreintes relevées 
par le ga dicn indiquent la présence de 
deux personal s : un hommes et un" 
petit garçon. La («olioe fait des it 
cherche*

11tri.-s large 

r dans son

ace hier soir 
charmante‘ Fameux ’ Magasin Montres et Bijouteries

tour genres et de toutes qualités. Seront 
vendues à 25 pour cent au «lessous des prix 

ISLAND HOMME 1 ordinaires. Chaque Article est garantie tel

îrM-’k
1:graph) 

«tant a
deman

terre. M. S le316, 318 et 332 N liisBMb 
lathe Detroit 
baooesrifcUN

It t 
ra d âreau,(prré 

«les Sapeur».) Réparations «le Mon 
Horloges garanties et à des prix

quera «le rien. Les jou 
nimes à approuver l’action

maux sont uaa- 
des autorités ca-RUE-’.-WELLINGTON. _______ the locaUoe may cell stdty du Vont' 

modérés.
JSiMumonee.

HOUSE
Rue Sparks.

les
I
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AVIS t incrimines, 
Anglaise 
Ecossaises

Far I» présente je donne a via à toute» pei 
*m*ea «|iii n’ont pas encore réglé 
de vouloir hien aller prendre dos arrange 
menti! chez A. K. Lussier, Kcr,, d’i

San» quoi vous aurez îles frais pour
la prochaine cour.

¥> V*Votre, etc

Solution fi AntipyrineA. G. LAROSE. -------Coit des rues-

Yq#

TROUETTEA : cl©
ksor

n, Mail./ <!'• 'li t ' Xf'rrnlyief» 
f ,#////tus. infillin'. l'Un/>iii/nèiiic. Lioutte 

tthnnmtininv. Srii tillin' n QUîILFURS in général.
Avoir .!,■■ - tf>- or A % fi 1 >: IXE a- TttOI KITE

Vente en Grc- &Pwris, Z. MAI J.:, Pham1'”, 2S*i, bould Voltaire
il • O' F X. VALADE 
Hontréal : LAVIOL

ET DANS TOUTES LE? HtlNCIl'ALKS PHAHMAC1KS

ARp Les meilleures ipiuli 
tes de Charlton 

Bitumineuxm !

OTTAWAI «B; ! il'
Bien Criblé I iutMiMtaire a <

Ed. MORIN A CEt Tamisé A Hué bec : D ETTKA NELSON

gPTénJ- O’Reilly & Heney, 
‘ rv ‘ BLOC RUSSELL 

ÜPW' Rue Sparks Peintures préparées, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres,

Mastic, 
Pince u 

Huile, 
Etc.

GRAND - CHOIX
----- DE------

I

H

Monuments,en (’.ranit Ecos 
sais, Granit de la Baie de Kun- 
dy, ou en Marbre. Clôture et 
Poteaux pour enclos de toute

MON PROPRE OUVRAGE
Toujours en main. Tout ou
vrage est bien lettré et garanti 
aux plus bas prix. ARTICLES

R. BROWN,
?4 RUE GEORGE,

En face du Marché JÇy, Ottawa. De Peintre en General
X2œ*£3B3l 9

Avis aux Consommateurs
Les PEODUITS de la

Parfumerie (to L. LEGRAND
207% rue St-IIonorèt à F*A.IîIS 

Ttiust ORIZA-dlL’ ESS.ORIZà ORiZA-LACTÉ CRÈME-ORIZA 
ORIZA VELOUTE‘ORiZA-TOliICA UrtlZALIME*SAVON-ORIZA

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :
1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2e A leur qualité inaltérable et à la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREF AIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre mur leur répututioiè 

noue avertissons les Consommateurs afin qu’il» ne se 
laissent pas tromper.

Lts VÉRITABLES PMBUITS U VtMOENT dans toutes les FAISONS HONORABLES de PAIFUME*IElt»ll6UEIIE

EK n vol franco cio Faria du Catalogue illustre

CHEMIN DE FER . .

canada atlani ic” il du Bureau de Poste d Ottawai*

NOUVEAU SERVICE RAPIDE
[Arrivée et Depart des Malles.

MALLES.

ET
LA VOIE LA PLUS COURTE

Fermeture.
CsANtiàMENTS AU 27 OCT#»RJ£, 1890.

OUKhT.— Toronto, Hamilton, 
erboro, Smith’s Fall», Perth 

Belleville, Napanee, Bowman ville 
anitoba, Territoires du Nord (
lombie Britannique....................

SharW Lake, Norwood 
Brockville, Kingston ...
FST. Montréal, etc...
Halifax et

Louden, Pet- ) A. M. P. M. P
10 30 
16 30

PTM.PA.
Les convoie partiront de la gare de rue Elgin 9

7
8
9Ma Ouest et la CoL’EXPRESS DE MONT 

REAL8.00 A. M. 10 8
à toutes les stations entre Ottaw

les trains
ntréal avec tous les trains 
ud. Arrive à Montréal à !

a et le Cô- 
reliant à la jonction du Coteau avec 
i du Grand Tronc pour l’Ouest, et à

9
30| 9

fi 30 3 30 7 8 î9 2 00Mo
les

8 P<»> 
11.35. St. Jean, etc.—(Ligne Courte) 

Maritimes et l’Ile dn Prince Ki 
all, Morrisburg, Lancaster, etc...

Québec et Trois-Rivières.............................
h l'ATS-UNIS.—Via Ogdensburg............
OUEST des Etalé-Unis

12 45
donard 3 30 8

5.00 P. M. iS^,“Œ
refectoir, et ar

10 30 67 00 9
7 OU 83 30 3 30 7

12 30; 7 00
2qu’à ('asselman et à Alex 

wa et le Coteau, a 
rive à Montréal à 1 
du Vermont ( 
pour tous les e

49

«8.20, se reliant aux traîne 
tral et du Grand Tronc 

point î à l’Est. Portland, Ri- 
Loup, Dalhousie.

I 10 30 00
NEW - YORK, malle directe 

BOSTON
Rouses’ : ..............................
Pl *8COtt.......................

4 1512 45 3 30 9
17 00; 

3 30;Wt la Nouvelle Angle 12 45 
12 45

1
1L’EX PRESS DF. BOSTON 

et NEW'-YORK (passant 
par le Cûteau et le nouveau pont en acier ) 
pour Rouse’s Point, St Albans, Saratoga, 
Troy, Albany, Boston, New-York, Phila
delphie, et tous les points au sud, avec 
chars dortoirs de W agner depuis Ottawa 
jusquà Boston et New-York. (Ce train arrête 
à toutes lesetntions entre Ottawa et Rouse’s

1.45 P. M. 7 0(H 9 45 
10 15do 4 1512 30i. 

12 30; 
12 30,

12 30

Kempt ville 
Merrick ville
Chemin de fee dv Saint-livrent et Otta va 
lanotick, North Gower et Melcalfe 

Kenmore, Osgoode Station,

Pacifi«i;e : OUEST 
et tons les Points à

4 1510 il7 00 
9 30 4 151010 30

4 15
K" ru, Oxford Sta

12 30 10 15
Chemin dm kir 

l’Ouest’de Pembroke .̂ ! 8 (K)10LES TRAINS ARRIVER#NT COMME SUIT :

12.00 A. M. 5x.rvVe..tr.«
points intermédiaires arrêtant à toutes les 
stations entre Rouse's Point et Ottawa.

Arnprio^et Pakenham, Pembroke Renfrew, )

Carleton Place.............................
Appleton, Ashton 

Chemin i»k 
Pointe Gatineau,
Thurso, Clare 

et Montréal.
Par Bateau a Vapeur 

berland, Rouklend, Wendover, Treadwell,
D'Orignal, Tlmrso et I^faivre.....................
Ciiemin’dk Fer du Canada Ati-antiqve : 

e de Mont- Ale*®ndris«(,,en Rol,er son, Greenfield, Max 

points de Eastman's Springs, South Indian, St Polycar )
quitte Mapyreal ,ie. Coteau Station, etc............ ..............*....)
tes les stations. Jonction du C. de Fer Pontiac et Pa<'isi#i k 

! Qi'yon, Fard ley, Bryson, Bristol. Vinton.
' Shawville, Hey wo th, Fort Co

2 so io 8 00 12 20 
8 00 12 20 .... 12 20

IS
ie 3o ■

i et Stittsville 
Fer du Pa< 

Buckingham, ( 
Grenville, L'O

EST 
i berland. 

rignal, etc.,12.30 P. M. Express rapide limité de 
Montréal, Portlan

( 'urn
d, Ha

lifax et St Jean et toutes les stations balin' • 
aires. Le train quitte Montréal a 9 heures 
a. m.'et arrête a Alexandria seulement, ox- 
eepté.pour laisser descendre des passag 
des stations sur le Grand Tron:-.

6 *0 2 00 -j I

}ers à

9.45 P. M. £Kî£ 3 36 8 00

l’Est et du Sud 
à 6.15 p. m. et arrête à tou

17 06

E. J. CHAMBERLIN. C. J. SMITH 
Surintendant Général Agent général des I 3 30 11 45 

II 45
F 45 4 00 w5 eeAylmer

Par Diligence

Bell’s Corner, Richmond, Skead’s Mills, Hiu-) 
tonburgh, FeMowfield et Mosgrove

ifOttawa. 19 juin
2 00 11 Milemoule Mouriès 6 oe

7 : r.i 4 10 45
GAI 
Chel
Ramsays Corner, Hawthorne,tlundi, mercredi

et vendredi..........................
Billing’s Bridge, Steward ton............
Cmmmings’s Bridge Robill,

Hurilman’s Bridge.................. ..
Rochesterviile et lejMont Sherwood
(Archville) Ottawa Est.......................
Merivale, City View et Jockvale, mardi, jeudi j

Malles Anglaises

17 et 24.................
2, et 19

13, 20 et 27 
, 7 et 21....

ITNEAU.- Al» Rivière du Désert (K)
12 15 

12 15
oeL’emploi de la Semoule 

Mouriès est recommandé 
aux îemuM enceintes, aux nour
rices, et aux enfants pendant toute 

i ri ode de la dentition el de la

! 12 30

1 30 11 30 

.... 10 00ard, Orléans et } 10 00 
10 00 
9 30

U
croissance.

L’Académie de Médecine a voté 
des remerciements h M. Mouriès: 
et l’Institut oe France lui a décerné 
une médaille d’encouragement au 

urs des prix Montyon pour 
découverte qui exerce une al 

influence sur la diminn- 
uladies et do la mortalité Vendredi

10 00
30 12 30

Mercredi, 
Jeudi. 27

io, i iViâ New-York 
Viâ

6 30

heureuse 
lion des m 
des enfante.

L’usage de la emouls Mourih 
chex la femme pendant la gros
sesse et la lactation et chex l’enfant 
pendant la dentition et a crois
sance, est de nature à d- /eloppsr 
de vigoureuses C'iaetituti ns.

Une instruction est jointe à 
•haque flacon.

Fabr*n et gros : M ai son L. Frers,
IR rue Jacob. Pmf

Rimouski 
à Halifax

8 3"
. Viâ Hali 

Viâ New-Y' 
New-York1

fi 30
6 30

Viâ I 00

f.es lettres destinées à l'enrégistrement doivent être mises à la poste 15 minutes avant 
clôture des malles précédentes.

Heures du Bureau, de 8 A. M. à 8 P. M.
Mandats sur la Poste et la Banque d Epargnes, de 9 A. M. à 4 P. M.

J. GOUIN, Maître de Poste.

la

Bureau de Poste d’Ottawa, Novembre, 1890

~aïh1 nug

jpe Sirop de Follet rcssssv

occasioi.évs par losNévral- 
Goultf.. les Migraines, 
la Ton<, la Fatigue du 

’IrritâtD-n nerveu.-e, les 
i Chaleur du

e les d uleurstupprim 
sumnie < 
fies, la
l'Asthm 
serveau,

! Préoccupation- 
climat, etc. Le F.rop de Follet 
procure un somn il profond ana
logue au sorti m eil normal : son 
emploi n’expose à aucun des incon
vénients de l’opium ou de la

G’l
of Toronto.

Zi
1

morphine.
« C’est la meilleure forme d’admL 

nlstratioi du Ch oral ; sa conser» 
talion est parfiiitK ei.ninsi conseillé, 

; 11 n’irrite pas l'estomac. *
(Formelâlr- du KrjfïiMur BmcuiM

ERR£M,
psmaîBia»

liiOLA HUB

WHITE FOR TRICE«I
slaj Le Sirop de Foi et su vend dans la 

l plupart des pnarma -les de tous les pays, 
l St se prepare dans a maison L. Frcre,
| If. rue Jacob. Paris qui a obtenu les 
1 plushautes récomp n^es. Médailles d’or, 

sux Expositions Internationales él 1 < 
Sydney Amsterdan Paris, etc.

Warehouse a O
Tokot

NjXF. BOYER ENTREPOT OE MEUBLESAVIS I FERBLANTIER ET PLOMBIER
un lot considérable de 

que d’autres, faits à 
ce* qu’il faut pour le 

Je nromel* île donner

J’ai en ma'n 
tuyaux patentés ainsi 
ma boutique. Tout

patronage,
NO. 284 RUE DALHOUSIE

Vins de porte, Sherry division 
Rhum pur de Jamaïque, et Rye dt

L«. premiers médecins recomman 
dcat hautement ces boissons dans les 
;as où des stimulants sont nécessai

a-,e de poêles
re satisfaction à tous ceux qui 

en m’accorder une part de .leur 
Bien à vous, Napooléon Boyei MEUBLES ! MEUBLES t

NOUVEAUX ET A 6BAND MARCH!Alix Ménagères
C. NEVILLE, ("est maintenant le temps de faire 

renouveler vos

Tapisseries et Peintures.hé d'Ottawa.47, rue Rideau, entrée.sur le

par .les mains habiles et expérimentées. Prix
modérée.

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

— et tous les PRIX, chez----------

NOUVEAU ! ! J. B. DUFORD, 108 Bue Rideau
HT Kin main le stock* de Tapisseries les 

mieux choisies et les plus variées.Aussi une épicerie de première classe au

66 RUE GEORGE 66 TAU LO U McVKIl \ 
mit AT, SULLICITKIB, ÈTl HARKIS A CAIIII'BELImarché By)

£a arrière fde mon magasin de Liqueurs 
rue Rideau] — BURRAU : —

< • »t < Nti itsUrli Dhs nhxn, Otlnwn,
C. NEVILLE

A., y (Constructeurs et 
AUÀ| Entrepreneurs

ni

II. Cette Aiivicuiie ei non oral de n aiHon de meublee, d'Ottawi 
t, onnue par le bon marché de «en prix et par la bonne qui 

h té des articles qu’elle vend.
U

Nous manufacturons les toitures sui

Toitures “J
ques, Toi tu us en Fer Galvanisé, 

Toitures en Cuivre.

Douglass & Haines, 
234 rue Wellington.

Apeets des célèbres fournaises “Su 
périeur Jewel”.

ID four tun. tie Reduction .ut tout khat ui'eut Unuptai>NIP0RTATEU1la Plate” Toitures Métalli

HARRIS & CAMPBELL

ifISSElllHS
rBradley 8i Snow

Coin des rasi lt‘ Uintr e >ll I*’* . t Crft» Ht- D, raeiSrmrkeATM. ROLLICITFüRH fou» SITPREMK, NOTAIRES, Etc 
R. A. Bra pi.kv. A T. i
Argent A prêter rt (i p. e. evee privilège d 

r imho.irser en aucun temps. tmticnra qui emtiohutt xaLM XOMBXEVX

SOLUTION PAUTAUBERGE
CHAUX CRÉOSOTÉ 
ttr et efficace contre

AU CHLORHYDRO-PH08PHATE DE 
te considèrent comme le remède le plus s

MALADIES DE POITRINE
PHTHISIE, BR0HCHITES CHRONIQUES, TOUX ANCIENNES et OPINIATRES

iE, M. rç# Joie# Cèeer. PARIS.
RS PHARM*nr*9 nrt CANADA

En Tant# oh
DÉPÔTS DA

PAUTAUBERQ
TOOTBS I.1S PII MCI PALMS

iniére fois. Il l ap(»jU 
.moiselle,” tout court. Kl le rou
git un peu, se remit vite. O i 
causa très posément de choses et 
d’autres, coiniui prises au h isard, 
mais qui se trouvèrent être d’u
ne bmalité accomplie; et tante 
Lise, qui était preseute. parut 
«^Ile-même partager l’embnra .1 p:mraits : le sien, edui d’Hen- 
commau.
A dater de cette visite,on ne s’ap 
p la plus que “ Monsieur—Ma
demoiselle, très po iment, très 
correctement
plus en p us rar s s*s visites.
Henriette, par son silence, parut 
approuv r cette discrétion.

Deux ans s’écou è eut pendin’ 
lesquels le jeune homme dessi
nateur, devenu le facto, um d - la 
maison L iguitla m e, ne vit la 
tille de son p .tron qu’a ie d*z u 
n«* de fois, au plus et e ico e ! 
grâce aux grand es tètes où elle 
eut congé. Cert.-s, il était à 
mille lieues de la moindre pen
sée d’amour ! Et quand il avait 
manifesté de la j >ie en appienaut 
le proch tin retour d'He iriett », il 
lui semblait dieu a vol,- s ibi seu
lement comme le contre-coup du 
bonheur paternel de celui qui 
était diveuu avant tout son

Maie- ne'S Vél" -ienses, où l’amitié en
fant iv• d ; la fillette l’avait rani
mé corn ne un corditl ? Et cts 
lèves où il se surpr -nait à imagi
ner un ch trmant intérieur de fa
mille-tableau de genre que 
co m m>s lit son â me ai nante, et 
dont les perso i nage étaient des

poursuivait aucun but. il ne 
continuait d’aller droit devant 
lui ou de bifurquer au hasard, 
que par m enté eme.it de voya
geur aimant la marche pour elle- 
même. La vie pour lui-mêm t 
maintenant, n’était plus un vo
yage au b tut duquel on doit fai
re la halte définitive; c’était une. 
marche à Va vent are, où il s'-oh*» 
tiaérait à goûter quand mê^î 
d’âpres ch traies, dont les fa’igued 
les épuisements, les soifs ardenites 
centupleraient pour lui le prix, 
de qualquet heures de repos 
dans une auberge banale, ou 
bien, sur la route.

Car ii le sentait bien, il n’en 
arracherait pas celle-ci sa ts qu’un 
lambeau saignant ne vint avec!..

Que ferait-il de son existence, 
qu’il ne voulait point oisive, où 
se dirigerait il en partant de chez * 
LagnilLrmie, à son retour de 
Hollande ? Il ne le savait

Peut-être irait-il tenter

r ette, et un troisième, indéc' • 
eu* ve. mais qui devait ptrtici 
per des deux autres ? Et cjs su
bits batte me i ts de cœur, cette 

Fernand fit de pâleur qu’il s~ îtsit lui monter 
au visage, lorsjue, dans la m ti
son, le hasard des allées et ve
nues le mettait, soi’ s ms le ves
tibule, soit dans l’escilie1’, face à 
face, seul à seule avec la jeune 
û le, qu’il était alors heureux de 
saluer, mê oe cérémonieusement! 
Qu etait-ce donc tout cela, sinon 
d* l’am iur?

Oui, il aimait Henriette.
Et s’il avait osé, il aurait mau

dit cet amoiv, qui le remettait 
aux prises avec un passé oublié, 
iai infligeait, à dix am de dis
tance. le châtiment........

R ur usement, lui seul en 
s^ulirirait, car ce qui était chez 
lui de l’amou , n’était chez Hen
riette qu’une réminiscence enfan 
tine, un rêve de pensionnaire, il 
n’eu doutait pas ! *

Et même il ue voulait pas non 
pins en souffrir !

Il se sentait bien, sous son dé* 
coung *m mt, assez de volonté 
virile pour s’imposer d’oublier 
Üenriette 

—» L’oublierait 1
St cardAre recommencée, pais 

de nouveau brisée net, il la re
commencerait encore ! Que lui 
importait d’ailleurs ?...... «Il ne

P UK

encore
en Amérique qu lque entreprise 
par laqu Ile en même femps qu’il 
ferait valoir sa petite fortune, il 
emploirait son énergie de travail 
leur, oocuperait son esprit, et se
soustrairait ainsi au souvenir......
Peut-être........Mais, n’avav il pas
trois mois pour y songer, pour 
guetter l'oc.asion de prendre un 
parti.

Il voulait aujourd’hui, sans 
doute son dernier jour ds loisir à 
Paris, jou r de cette belle journée 
de mai, aspirer, comme un bou
quet êph mère, le plus possible 
de cette fleur de vie élégante, 
dont le parfum emplissait 
promenades parisiennes, qu’il ne 
reverr lit peut-être pas de long
temps

Mais, depuis cinq mois, qu’é- 
tai • :e donc, sinon de l’amour, 
que cette prot nde tristesse, ces 
malédiction rét ospeet ives sur sa 
vie antérieure, sur ce passe qui 
autrefois lui avait fait so ih .il r 
de n’aimer plus jamais, et main
tenant l’enveloppait 
d’un* lourde chape de désespoir? 
Et cette obstination de son es
prit à évo juer tous les jours— 
en ce morne it encore—ces an-

cotnim

(A conti*M4r)

~ JT JH TT I L TON lier la faculté iétro«rrades, déli
cieuse de s’intéresser à Robin- 
f on, sans que l’idée phi losophi- 
que du Livre, qu’on lui avait 
fût apercevoir et réthoriqne, 
vi it crever la fi tiou.en rompre 
le cha me f Qu’est-ce donc qui 
lui re îdait ses ùmolio ts de la

possibilité : le recommence' 
me it !

Henriette —elle était arrives 
à un âge où raisonnablement on 
ne pouvait plus l'appeler Li *t'e 
—aurait bien vouiu, coinm - 
ta îte Lise, que cette vie durât 
ton jours. Il fut facile de 
combien pou elle cette auive, 
de répit avait passé br.è 'em -ut, 
au to’a désolé dont elle s’écria ; 
“ Déjà ! ” quan 1 il fallut enfin 
se résigner au Sacré Cœur. Elle 
avait dix ans bien sonné-. E i 
elle, la bambine avait fait place 
place à la petire d ■moiselle ; co
la se vit à son silen e embarrassé 
quand D tveruel lui lit ses coin 
plim mts de réparation —presque 
des compliments d • cou loléDi
ces ! Il était loin déjà, ie te n >s 
ou elle s’étonnait que son ami 
ne put entrer avec elle au cou
vent ! Ce fut presque en rougis
sant qu’elle lui fit promettre de 
ne pas manquer une suite fois à 
accompagner petit père et T iute 
Lise, lorsqu’ils viendraient la

Henriette tout co ï t, jusqu’à u t 
âge où cela pouvait, à bien des 

pa-aitre d'une famdarité 
in ‘Xousable. Pourtant! Sms cet 
te brus jue transition, comment 
s’en lïv - il tiré? Les jours se sui. 
vent, l’un eut ai liant 1,autre, tou
jours pareils dans une vie uni- 
formé me u douce et intime, quel- 
1 eù1 été pour lui la ligne de dé
marcation?

Le couvent servit ies biens;-

UNE FAUTE
—DE—

JEUNESSE |ug r
cinq meme Minee, aux aventures 
d- don Quichotte le faisait tour 
à tour compatir aux*déboites d • 
l'illustrissim » Espagnol et rire 
de ses e ttravagances, sans sou 
g«»r un seul i isiant <ju il lisait 
une satire de la Chevalerie ? 
Qu’est-ce encore qui l’attachait 
aux ré ci s merveilleux de la Sul
tane Shéhérazaae* sans l’obliger 
à l’analyse littéraire du géive 
oriental
richesses d’une civilisation dis
parue ? La;s sourires émerveillés, 
Vattention haletante, le rire quel 
quefois nerveux, près des larmes: 
tous les ravisse lents, tontes les 
extases de Liette ouvraient celte 
métamorph >se de l’érudit scepti
que

PAR

Alexcndre Bcutique
Dès lor , [jour Fern nd, la j>e- 

tite amie fut: '* Mlle Henriette,” 
pour H ariette, le gra id ami de- 
vint:” M Fernand. ” Depuis 
longtemps, “ le petit tniri ” 
et tii réieguc, ainsi q te “ Lietu»”,
■ la ts ce coin du cœur où i on ne 
fouille pat tous les jours: le coin 
aux souvenirs.

z$i M le H m i -tte fût indéfini- 
meut resté ■ au Sacré-cœur, ce 
qui, très hjnreusement pour elle, 
n é ai; pas possible, ce refroidis
sent ;nt. xig ■ par le quant-à-soi, 
n’eù lait que s’acceutner de plus 
►ni plus, jieut-ètre jusqu’à par fai- 
t ' indifference. En 76,Fernand 
fut chargé par M. Laguillermie 
d’un voyage < Lon 1res. Il resta 
quatre moi j de l’autre côté du 
détroit. A on retour, lorsqu’il 
vit Mlle H nrietie, près de six 
mois s'étaient éc > liés depuis sa 
derniere visite au parloir, - car, 
en dépit d • sa promesse, il avait 
manqué une ou deux fois à ac
cota agner tant ; Lise et le m - 
caoieien. Il s n it gêné en pré
sence de la j une fille. Elle était 
grandi >, e nb dite, sa voix pre
nait un timbre étrange; ses re- 
gar 1*6 av,fient tes fugacités so u
daines, sans raisons. Four la pr«*«

III
(Suite i

Il jouait, pour Liette, de sim
ples et douces fantaisies moder
nes, ou quelque vieille romance 
de son aïeul Mouriès Mais, qu’
il abordât ou non la mvsique 
sacrée sa petite amie écoutait, 
mue te et, ouvrait de grands yeux 
charmés et déjà pensifs, par où 
se montrait, tout entière et dans 
sa naïveté, son âme de fillette 
aimante.

dûette s'imprégnait de ces sen 
sations profondes nui plrs tard 
sont le» souvenir* d’enfance, 1 t 
souvenirs indéracinables.

Les soirs où l’on ue faisait 
point de la musique, on lisait.

Fernand s’appliquait à r tdeve
in” enfant lorsqu’il le falla t p .ur 
les délices enfantines de - a p dite 
amie. Quell ; puissance lui ôtait 
donc ainsi, à ces heures trop brè
ves, vingt ans de son existance 
du jeune vieil ard? Q.Vest-ce 
donc qui pouvait lui faire trou
ver un at: ait téel à *des comtes 
puérils, peuplées de bonnes fées 
et de mui/.u, génies ; lui don-

ni à l’inventaire des

Duvernel par un besoin d’ai
mer, fût-ce une bamb.ne, avait 
usurp ■ les privilèges paternels, 
de l’ex-ouvrier, de uature un peu 
trop positive. Su «pléant le pèr • 
qu’absorbait presque tout entier 
1 ambition des riche-s *s et de la 
renommée. Fernand, qui n'a nb. 
tionnait ri m, dont la vie bris -e 
en pleine sève s’était dejtoutllée 
de toute, espérance, goûtait, â 
vingt-quatre ans ! ces joies de 
1 âge mûr, ou l’homme, an près 
d’un enfant et pour cette enfant 
revit sa propre enfance, se sous
trait aux luttes de la vie, en 
blie les amet-urnes, trouve 
instants l’illusion do cette

Malgré les fréquentes visites 
à l’établissement rdigieuxet les 
sorties d’Henriette aut grau les 

de l’Eglise, qui ne lais je- 
r nt que rarement l’enfant et le 
jeune homme plus d’un mois 
sans se voir, une profonde m » ii - 
float ion s’opéra soudainement 
dans leurs relations amicale-.

Fernand s’é tonnait itou t à « oup 
lui-même. d’avoir 

longtemps traité eu petite fille 
cette jeu «e personne doit la 
transformation maintenant sem
blait s’ac :omj)lir à vue d’œii. il 
remarquait s mie ne it alors qu’
il l’avait apj>eléc Liette, puis

fêtes
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Le volume 
M. W. H. H 
avec la p'ump d’un écrit; 
Lake Champlain and its & 
me l’auteur a déjà su le 
d’autres région», dans de 
trouvent de nombreux ac 
Ses scènes des montagnt 
dacks seules lui ont valu 
talion enviable ; tout 
langue anglaise connaît 
Murray, bon nouvel oi 
vaudra de justes éloges, 
donc pas pour le révéler 
qu’un écrivain de langue 
désire en parler aujourd' 
p uiôt pour avertir M Mi 
a méconnu l’histoire du I 
un point de quelque imp 
que plusieurs de ses co 
ont assez l’habitude d’ 
les faits en question de 
manière que lui-même.

Supposons que j’aie à 
notre pays en 1830 et qut 
serve prevque uniquemec 
faits, des chiffres et des 
ments de 1890 ! Tel est le 
Murray : il traite de ce qi 
en 1609, mais il en raiso 
Jument comme s’il s’agiss 
•u 1690 ; en un mot, il ni 
Ain compte de la suo»,e 
■vénemenis. X

Voici son texte, aw pag 
“ Cha 

nigh to
and France that either ev 
the day when he should i 
without cause. The bloo 
United People, the stroi 
the most warlike confet 
Red men on the continem 
whom the fame was as 
their sovereignty, that th 
forgot a friend or forgax 
Strange fate this which 1 
just and humane Champ 
stumbling on, in his ignt 
Indian 
should,
the shores oi this lake tha 
bear his nam > decided th 
1er of a civilization, and 
continent lo France...

u It was in this encou: 
tbe^quanu Schioni — Ui 
pie, as the coifederated 
called'themselves — saw 
first time a Christian wh 
and where taught their fi 
in the humane ethics of 
crlled Christianity, 
battle also ihat the 
the Mohawks had their ti 
ductio i to a Frenchman 
hundred an |fitly years th< 
the memory of u on the 
their tomahawks and the 
their scalping-knives. Mi 
once the recollection cf th 
done them on the shore 
Champlain by ihe armed 
tative of U.d France, of f 
of their chiefs they ruthles 
stood like a wall of lire 
the feeble English settlemi 
of 'hem and the French ar 
hordes wh ch were marsh 
destroy them in the 
More than 
through
te, practised all the arts ol 
non and intimidation to er 
dreaded l.oquois to her 
wedge ihem from their 
with the English, and faile 
could not forget whai Fra 
don° to them m their first 
ter near Ticonderoga. The 
ter of the Indian chiefs by 
plain was not only a crim 
political blunder — a bit 
such magnitude and so fav- 
in its after results as to bee 
numentaL”

De l’imagination et du si 
à la place de 'a connaisse 
faits!g Ainsi, Champlain si 
nait en canot su.1 le lac, il 
des sauvages, pan 1 un cou] 
et les Sauvages sont mortj 
savait pas qu’il s’attaquait 
puissante confédération .... 
le n’exista que plus tard. 1 
à refaire dans ces deux pasi 
M. Murray. Remettons les 
leur place.

C’est durant le XVle sii 
les Algonquins chassèrent { 
lement les tribus iroqvoises 
Canada, et que celle-ci a lit 
fixer du côté Est du lac Uni 
trèî près dr- ce lac, forma 
succession de villages ou bc 
qui s’étendaient d Abanv à 
La tribu des Agmers (Moh; 
anglais) se trouvait localité 
Albany et le lac champla 
elle qui par son voisinage c 
Canada était la plus tentée 
cer des réprésailles sur les 
qums du Saint-Laurent.

Vers la fin du XVIe sii 
cinq tribus iroq 
à craindre. D’ 
saient battre ?t refouler ver 
Ontario par les Choaanons 
bitaieu' un coin de la Pet 
nie, et du côté du Bas-Cam 
même*du Haut-Canada, el 
saient rien entreprendre, s 
les Agniers, comme je vier 
dire, allaient en maraudeu 
petites bandes, inquiéter lee 
quins des Trois-Rivières et 
bec durant la belle saison.;

que vient ‘ 
Murray n<

lain was Éruw 
sadde». daythe

politics and po 
by o ie blundermj

Church

uoises n’étai
une part, ei

*.

* MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

ÿm'
: 

:S 
:

I

- : ]9.
5

S8
g:

»

&
8S

;S
iS

S;
88

fe
8g

i8
8_

 £2
*

8 8 
8

2S3 5333
s 

S

; _
S8

38
®
5 W

 C

• xco®


